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LA GAZETTE DE QUEBEC
Est publiée chaque jour,

Lundis, mercredis et vendredis, en anglais, mardis, jeudis ct

samedis, en français.

 

ARONNEMENTS

Pour les deux papiers 30s, par an, et Ys. frais de poste,

Le papier français ou anglais séparément, 208. p. 8, et 63. frais

de poste

tvertissemens:—Ceux envoyes avantmidi lejour de la publication

scerontpubliésseton l'ordre par écrit donné,ou dblen dans les Jeux

langues jusqu'âcontre-ordre faute de directionpar écrit, à raison

de 2s, 6d. pour 6 lignes et au-dessous, ta première Insertion, et les

suivantes7}d, chaque; pour IUlignes ct au-dessus de 6, 38. 4d., la
pemièe insetion,et chaquesuivante 104, Dans les deux langues
te double destaux mentionnés.

 
   AGENS.

Montréal, fakes Jones St, Dents M. Mignault
R e. St. Charles, Dr, Duvert
M TroisRivzéres, George Stobbs Laprairie,  M.J. Johnson :  

   

    

   
   

 

  
  

  

   

   

  

  

St. John, M. Demarez€ Sr. André, { W. 6. Blanchard

|‘
i

M (Outaouais). | Ebout a it
Cap Santé, G. W, Allsopp | SteMale M, Slevin |
Ste. Anne, P. A. Dorion i N. Trae§ M. Reny |

i Lothinicre, M, Filteau St. Thomas, Dr. Tasche

B Rivière du Loup, M. Chalon | Ste. Aane + i
Nicolet, M. Cresse | Gde. Auc. f R. Puize

f M Bare, M.D. MeDonald i Riviere. Oaellcs M. Jorre

Sherbrooke, C. Whitchor | Kamouraska, H. M. Dechène

§ Berthier, Murnemons | Rimouski, P.Gauvreau

ist. Michel St jeantort § Col: Fraser
DYanaska f Henry Penton | Joli,

J ; le-Verle, Louis Bertrand’

Wir, Henry, J. Loughry

A‘ VENDRE,
E MOULIN A‘ SCIES ve VALCARTIER,
tel qu’il se trouve maintenant,avec le site et le

terrain, sur lequel il est construit, contenant CIiDg arpents
en superficie. 1! est à deux lieues duvillage de Lorette,
et cinq livues de Quéhec,  S'adresser à A SFUART,
écuver, ou J NEIIL.SSON, propriétaires.

Quéhee, 8 mars 1837.

A‘ LOUER,
DU lER MAL PROCILAIN, ;

N grand HANGAR en bois, rue Saint-Paul,
appartenant à la snccession de William Budden,

écuver. et occupé maintenant par FH, Dabard, écuyer.
S'udresser à

J. M. FRASER & Co.

 

  Québee, 27 mars 1837,

COMMERCIAL BUILDINGS,
BASSL-VILLE DE QUEBEC, RUE SAINT-PIERRE,

CE provriété est maintenant en vente: ;
3 elle vant £6,500. Le tableau de luca-

tions Ci-aninexé montre que cette valeur n'est pas
établie sur des calculs tictifs; car lor-qu’il sera complété,
coainmeil n’est pas à douter qu’il ne lu soit bientôt, le re-
venu annuel sera de près de #600.

3 1—J. C Sinton, courtier
N° 2—James George, négociant
N° 3—lt. MacLellan, dito
N° 4—17, N. Jonus, dito
N 2 5—1van fièr:s, di:o
N° G— Anderson & Paradis, dito
N° 7—J. Dyde. bureau des bateaux à vapeur -
N 9 8—J. Nevins, négociant
N° 9—Jeffery & fils, agents
N° 56—Rue Si- Pierre, IR. F. Maîtland & Co,

négociants, *
Magasins, comptoirs et caves à louer,
Toutes sortes de marchandises emuiagasinées,

S’adresser à
JEFFERY & FILS, N° 9

Québec. Jor maï 1837.

A LOUER,
EUX excellentes MAISONS de nni-
QUES situées en la Haute-ville, rue Ste-

es Geneviéve, appartenantes a War, 1. 5. Scurr,

écuyer L'une est occupée maintenant por Ov. Den-

BErOoN, Écuyer, et l'autre par monsieur le Capt, TEMPLE,
avec remises, hangars et autres dépendances,

S'adresser à
LOUIS PANET,

notaire

   

 

 

Quéêvec, 16 mars 1857. ud

A‘ LOUER,
PU JER MAI PROCITAIN,

A MAISON et JARDIN appartenant

a au soussigné, située vis-à-vis les caser-
SRESP nes de l'Artillerie. ll y a une très-bunne cave,
avec un puits d'eau de source.

—AUSSI,— ;

La MAISON et dépendances rue Carleton, bien adap-

tée pour un magasin d’épicier, et qui est occupéecomune

cabaret et magasin d'épicerie depuis quelques années.

S’adresser à |

R. SYMES, rue du Palais.

ler mars 1857.

A‘ VENDRE,
iA MAISON maintenant occupée par

B l’Imprimerie Canadienne, rue de la

VAE? Montagne. S'adresset à
JOSEPH PARANT,

N° 9, rue St.George, Remparts.

Québec, 9 férvier 1837. 2wud

   

A LOUER,
DU JER MAI PROCHAIS,

A FERME, MAISON et dépendances

appartenant aux héritiers STEWART, SL

tuées à la Canardière, sur la route de Besuport,

ni : juge l'ANET, où au soussigné.S’adresser au juge »

Où

au saulEY.

 

5 février 1857. ud

A LOUER,

POUR PLUSIEURS ANNE'ES,

A MAISON, JARDIN et TERRAINS
¢ AlN
i a/R ci-devant appartenant à M. OsBORNE, Joi.

11435 nant la terre du soussigné au Carouge. L'expo-

sition au midi. la situation abritée de l'endroit, et le peu

de distance de la ville et des anses, le rendent conve-

nable à un pépiniériste ou à un jardinfer qui cultiverait

pour vendre sur le marché, 11 y a environ douze arpents

de défrichés, et l’on poured prendre, du bois sur la terre

zour sun propre us1ge. adtésser à

' propre iE JOIN NEILSON,
rue de la Montagne, n° 14

Qubec, 23 jauvier 1857.

LOUER, avec possession immédiate ou

au mois de mai prochain:

Les appartements spicieux et superbement finis,

* j
1 4 15

vu-dessus de l’apothicairerie de Begg & Utguhart, rue St.

co ande
Jean, convenables pour une grint :

lances sont saines et commodes, y syant un bon hangar et

auvres bâtiments, avec l'usage d'un puits dont l'eau est

e à Québec. S'adresser à

aussi buntieRGO & URQUIART.
Québec, 9 janvier 1837.

  re
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fam le. Les dépen- |

ASSEMBLEE PUBLIQUE.
ES soussignés prient les habitants de la ville
de Québec et des environs,

les tentatives faites à des assemblées
parties de la province pour disséminerle mépris des auto-
rités publiques, la déssftection envers le gouvernement du
Roi et le parlement impérial, et pour exciter à la violation

l’'ESPLANADE, LUNDI
UILLETcourant, à M1 DI,
sur les dites tentatives, et de

Sa Majesté leurs res-

deslois. de s’assembler sur
€ TRENTE-ET-UN de J
lin d'exprimer leur opinion
foire parvenir au gouvernement de
pectueuses assurances de fidélité et d'attachement à la lisi-

ce et le Royaume-Uni de la
nde, et leur espoir que le gou-

ne manquera pas de co-opérer au”
fs ct abus qui peuvent exister en |

» 15 juillet 1837.

son qui existe cetie provin
Grande-Bretagne et d’Irla
vernement de Sa Majesté
redressement de tous griv
cette province,—Québec,
Atkinson W
Angers A
Amiot A
Allard N
Aslwm l'C
Andrews F F1
Atkins Robe

Armstrong J
Aird David
Atkins ll
Akins T
Alan W
Ardouin C
Anderson Alex
Ahern Edwd
Allen William
Allan John
Amiraux FT
Ardouin James

! Ardoumn George
Atkins James
Au!d Joseph
Andrews T
Atkins J
Alexander J
Anderson W H
Anderson NC
Anderson J I?
Andrews Jas
Amiot A
Alison CE
Aylwin il
Armsirong John
Allain Thomas
Anderson A
Atkins John
Allan George
Arkshotty Thomas
Aird David
Addrews IY FH, junr,
Andrews Wu
Awd David
Buteau Irs
Bisson Authony
Bristow W.
Baird E
Banner J
Beaulieu J 13
Bedard IF X
Billoteau +
Berthelot Louis
Jorneau Ls

Berthelot L'G
Bornais F
Brown John
Brown Samuel
Bowles John junr
Buchanan W
Bradford W
Boyd John
Bean John
Bickell Thos
Beil Alex
Buws Daniel
Brown C
Black T
Bruce Geo.
Bowles Wm
B rnes Jchn
B:Hudean Frs
Broklesby C
Barca LP
Bourne CS
tirooke John
Bailmgall L
Bennett Win
Brock esky 11J
Blundle W

Barnabie John
Blight WV
Baker W
Bruce C
Birch Jas
Bagnall Geo
Buch Thos
Baird WK
Brisson 1”
Burridge W C
Bouchard Chs
Bloum IF X
Bayne Jas
Belanger J
Brown W
Brown Joha
Burke W
Bowles Robt
Boyer W
Bowles James
Bates J
Brookbanks ‘Ihos
Burke W
trown Thos
Blackburn LT
Bel IY
Lonner fohn
Blais Pierre
Boudri Joseph
Boulé Louis
Bourassa Frs
Brinale Robert
Brown “ohn
Barnard Jolin
Brooke Thomas
Brown Nath,
Bates Rubt
Baxter Wm
Buck J
Breakiniidge Jos
Benny Wim
Back Hobt , senr.
Blackwood Samuel
Ball Janes K
Beaudette Joseph
Brady Hugh
Blackburn George
Brother Luke
Bethel John
Baron B
Bel AD
Burns Jas
Bedard Frs
Bolon Jas
Burstall H
Blenkin G
Brown John
Burnet D
BlaisJ
Durgess S
Bornais J   

A VENDRE   le Cap, achetée par le soussigné à une
l’encoignure des rues des Carriè-

À vente de shérif, formant :

bus et Sainte faisant face au‘jirdin du gouver-; |
res et Sainte-Geneviève,

peur vt all monument d ;

par le lord évêque de Québec et ma

juge Bedard. ;

Une grande partie

intenant par M. le

du prix d'achat sera laissé sur la pro-

S'adesser à M. GL/ not

rue Saint-Pierre, vis-à-vis la banque de Québec, où 4

—\USSI—

Les deux maisons et emplacements attenants sur la rue
205

5 iè s'adresse mime ci-dessus.
Sainte-Genevieève. S'adresser comme ci-d

J. NEILSON,

 

LA MAISON et EMPLACEMENTsur|

e Wolfe, occupée dernièrement .

priété, GLACKEMEYER, notaire publie,

Burn À À
lambridge M
Bergeron Louis
Brent James
Borland Hobert
Botterel Thumas
Baldwin Henry

+ Barreu S
Boomer John
Baird John
Bedard Frs
Beliveau LJ

i Dethell Wm
. Brady J
Burrage R WH
Blondin C
Back Robt

Black Samuel
Baites Johu

Bradford G
Barrymo e James
Dlair Robert
Chouinard Julien
Carrier Joseph
Cairns Robt
Corrivean Benj
Clerihue Jas
Chartier N
Cremazie J
Currv Thos
Chalifour À
Campbell Archd
Cathro W

Caldwell H J
Cattow John
Cameron D
Chisholm Rodk
Colcloush W
Cullen James
Cowan Wm
Cowan Hugh
Colly W
Clouet James
Coyle D
Chambers R
Cannon Jas
Cameron John
Cairos HF
Cook W
Colfer Chs
Corbett James
Christmas D H
Cannon E G
Coulson Geo
Cary Thos
Colclongh C
Cochran Geo
Coutllard CG
Cairns Jas
Cairns A
Cox Illy
Chalifour G
Courteau À
Courteau M
Convell John
Caldwelt Thos
Coates H
Canty MI
Cauty Th s
Childs M
Casement IL
Cluit J II
Campbell D
Creelman W
Ctifford Thos
Conway Jas
Campdell D
Cook John
Carell [2d
Cuok James
Croper Samuel
Cooper ‘| humas
Chevinal Jean
Cotwam wm
Conway James
Chinaghan J M
Connolly Curnclius
Crake Andrew

Collins Jobn
Cameo Daniel
Craig Robert
Chipehace John, senr.
Chipchace John, junr.
Carrier Charles
Carrier Joseph
Carrier Ant
Campbell G
Caulfield T
Commis TF
Craig Thomas
Cantin Et
Carrier Louis
Croteau J
Cadoret Chs
Chagrin Bazile
Cadoret Louis
Chagrin Jean
Cassidy Pat
Cran Chs
CookY

Collins Robt
Crisp I
Corneille Chas
Codsitie Hilary
Codville John
Co ke A
Carrier C

Carrier Ant. junr.
Carrier 1g
Carrier Alexis
Croteau Janvier
Cotë Louis
Cadéret Chs
Corneil C J
Crow B
Coyle Richard
Coyle .tames
Clark Frs
Chapman J w
Chambers R
Crémazie
Cullen G B
Chieves lohn
Cameron John
Campot S
Chard C J
Cowan G
Cathron R R
Cook ‘Thomas
Connolly P
Costolow John
Coomford Richard
Catiman Michael
Cuwan Thomas
Costolow J
Chitty Chas
Colyar
Cross George
Cooke Wm
Childs John
Charr C
Canty J H
Deblois Joseph
Denham Geo
Dyde John
Denis Aug
Dean James
DuvalJ
Drolet Ig
Donoughue, T J
Delorme G
Dune W H
Dalkin Robt
Dalkim Il S
Dalkin E
De St, JulienJ E
Douglas I’
Douglas Iobt
Dav:s John
Denholm Jos
Duguid Peter
Devine O
Davis Rubt

|

qui désapprouvent
récentes en différentes

JEUDI, 27 JUILLET, 1837.

Davis John
Drury Chs
Daunton Robt
Devery it
Dick J KR
Douglas W
Duplain P
Drysdale Thos
Doiron Louis
Dufresne Jacques
Davis David
Dusseau Alexis
Day George
Dinning Jas
Downes Jas
Derouin Edouard
Dimont Thomas
Delo william
Dawson §
Dempsey Daniel
Donaldson Jatnes
Dutican John
Doran Chs

"Dram william
Donougbue Tim.
Donoughue J

! Davies W 11 À
Develin Jas
Drolet Jolin
Debheue R M
Daliimoie S
Dengie Jos
Dysert John
Dorval A
Datveau G
Dwyer James
Dubais L
Dubois M
Dubois Raphaël
Dantel John

Downs Andrew
Dewar T
Dunford R
Deal C
Dunlop R
Downs Andrew
Dayment John
Davis Thomas
Eaton Henry
Edwards John
Evans S
Ewen David
Eaton C
Libs I' R
Edgley 15
Ewing John
Fraser SM
Fortier Louis
Forsvih J B
Frechette J B junr
I'hon Jer
Fillion Jean
Flanagan Christopher
Fraser A
Foster 11
Forest J B
Flanagan John
Forster II
Fitzgerald Datk
Frost Thos
Fisher J C
Foid CJ
Ferguson Wm
Fraser DD
Forrest Grant
Finch 8 junr
Farrel Id
Foster Thos
Finch Saml
Finch Alex
Fisher John
Fraser À
frouir F
Faucher L
Gibb James
Gilmour À
Gandry J
Gillispie G
Gagnon Jean
Garneau DB
Gibb Thos
Ganvreau E
Grueber T là
Glackemeyer E
Gariepy Michel
Grant Donald
Gilmer It
Gramt l’ I
Galt Robt
Griflin W
Grant John
Graves John
Germain D
Gethings C
Gibson G F
Granger John
Girard Elie
Greig Robt.
Gain Rt John
Grasseit G R
Goulette Chs
Grueber T
Gibb James
Gordon W
Gillespie Jas
Giilespie Chas
Grant Wm
Gaudry And.
Gaudry C Il
Gerre WG
Gallagher Hy
Gillan And
Gordon John
Garyeau P
Gagnon D
Goubone Ls
Glass Sam}
Gagnon Frs
Greig HH G
Girard Ol
Gagnon I?
Giroux M
Gagnon L PH
Gaudet E L
Gadso John
Green John
Gale G
Gale J
Gagnon Et
Gagnon Joseph
Gagnon G IB
Greig John
Gillis R M
Gemmel John
Germain J
Green Jas À
Gieeson Jas
Gleeson T
Green M
Gellard Wm
Gibson Andw
Gordon Thos
Hadden A
Henderson G
Holt Chas A
Hummel John
Hayes Geo
Hunter T D
Hall Wm
Hawkins Alfred

t Hendry ‘l'homas
! Hendry John
Hoyle d T
Holloway Geo
Hughes WV
Hall W
Hyde G Il
Hoftman Chron.junr
Hacker freck
Hall J B
Henderson W S
Hughes J
Heron John

 

 
 

Hoogs JR
Hall Joseph
Hough Saml
Haram Jobn

, Benderson 11
Heron G
Hauley John
Hartigan DL
Hamilton A
Hayes J
Haadford Wm
Holt kK IB
Hal! George
Hamilton hos
Hum W
Horiou Ed
Hackett H
Hoyle Jas R
Hewson Chs
Hall Geo
Heaty J 1
Hunt James
Hunt Josiah
Hickman W
Hation John
Hale G
Hollowel! W
Heaven Thos
Hetherington Jas
Heathfild M
Hall C A
‘Hall Thos
Holgate John
Heydon J
Hull John
Hamilton Jas
Hood GK
Hobbs Thos
Holdsworth ‘Thos
Hooper JT
Hadlett Chas

, Hobrough J
Hoogs VH
Hyde Heram
Hawkins Saml
Harris John
Hendrick D
Hossack Jas
Hossack Geo
Hossack Wm Jun
Hall Ed
Hassit Daniel
Hickey Jumes
Hutchison David
Hall John 8
Hossack W Seur
Hoffman Chra
Hallan John
Hackuvtt W
Hammond Thos
Hemming H
Hatterbridge T'hos
Harbeson M
Holland P
Hillman Jas
Hicks ‘Thos
Hickson Richd
Hill Wm
Henry James
Hamel Joseph
Harbeson Mate
Hardy Wa
Hawkins Edwin
Hackett John
Hianveux Chs
Hianveux L P
Hianveux L'C
Hu:che:on À
Htianveux André
Henderson Alex
Hunter Ralph
Hooper J G
Tlouper D F
Irvine J
Irvin Sam!
Inglis ames
Innes W
Irvine J G
Irvine gobn
Johnston Joseph
Jenkinson J W
Jenkinson John
Jones John, junr
Jenkinson Thos
Jones James
Johnston J
Jones H N

Jeffery J
Jalbert Joseph
Jaioac J nie
Johnson Wm
Jackson sohn
Johnston sohn
Jeflreys John
Jameson John
Johns sohn
Jenkinson sohin
Julyan PP G
Joseph A
Jackson A
Johnson W
Jourdain A
Jamieson Job
Johnson Owen
Julien Paul
Jolicœur Ged.
Jospear John
Jones A
Jones Edwin
Jackson John
Jackson W 8
Johnson sohn
Jolifte Wm
Johnson S
Jeffrey John
Kerr J il
Kerwin Wm
Kimlin J W
Kelly TR
Kelly Richard
KellyJ B
Kilgour “sas
King Sami
King Peter
Kennard Geo
Kirkwood Joseph
Kerr A
Knowlay M H
Kemble Wm
Kelly T
King W
Keley Michl
Kerkwood Joseph
Kempsohn
Kee sshn
LeMesurier H
Langlois Peter
Lemoine Henry
Lecheminant W
Lepper PP
Laurie A
Leaycraft Jer
LeLacheur James
Labbé It
Labadie Z
Lacasse Benj
Langevin Joseph
Lee I C
Lounds J J
Levey CE
Letocq Jos
Longmuir R W
LeSueur I’h
Lampson W
Lacroix A
Leaycraft J W
Little Chs
Leyton C
Lyng Ed
Louthood G
Little Thos
Lambert Thomas
Lyman TJ

Québec, 22 juillet 1856. Booth Wm

Legg John
Lacey Putk
Leshe WH
Leek John
Loggie O
Lecronier J G
Lewis John
LeSueur John
Lsvbe E
Lloyd T W
Laperrière Pierre
Lolan Louis
Lisotte suseph
Labbée Aug
La.ontaiue Che
Lumi Antoine
Long sohn
Lamvert 8
Lake Chas
Lewis David
Leitch I’ N
Langlois n
Lacombe Louis
Little C senr
Little C junr
Lune John
Lenfestey N
Lepper W
Lavoie P senr
Lemlm J senr
Laureucel 1‘
Lemotie J B
Labaies Jacques
Lépine Joseph
Lapointe À
Lafrance Alex
Leggo wa
Lang wm
Larue A
Lawl. r ©
Leak Chas
Littlejohn games
Larue ss
Louis y
Lee 1
Laframboise Laurent
Langevin André
Laroche sean Ble
Langlois P senr
Lnauslois l’ sunr
Langlois David
Lamontagne Simon
Lamontagne Aug
Lamontague Simon Ir
Langlois a
Lane Wm
Lawson I1
Le Vallée Thos
Le Valtée Puul
Lyng sohn
Labrèque sérôme
Leucor ‘Thos
Louis C A
Lambert sean
Laporte G
Le Gallée Thos
Le Guliée sohu
Lee kid
Lee w
Langlois Louis
Lamotte Ang
Lambert Benj
Le Vasseur Louis
Lambert P
Lambert Joseph
Lambert Raphaël
Lane John
Laing sames
Laing John
Leonard Henry
Liliiot sobn
Micklejohn Wm
Musson J
Meyer J
McCallum D
Murison À
Muckie J MM
McCallum C
Macdonald RR
Marett J W
Meunier H
Methot W
Manseau S
Miller Jas 5

Martin John
Mountain Geo
Muir W F
Mackie James
Murray John
Marsden W
Murray J junr
Marlow John
Marlow James
Mairea Angus
Maguire John
Martin J N
Malouin I' X
Macauley 3
McKelvey Alex
McKie Wm
Moir Patrick
Moore Archd
Miller Alex
Milter J W
Mitchell A
Mookiil Thos
McLean Alex
Mangner OQ
Melrose D
Martin John
McGlushan Jobn
Mesilan Hy
McLaren 1)
Manseau 5
McGie D
McKenzie Jas
McLaughlin John
Mainsey W
McGill À
Maguire John
Mick A
Me Dermant H
MeCowan Guo
MeKenzie, James
Mellugh H
Millar W
McMaster W
Mills W
MekKaye H
McNider A
Marlow D
Melrose W
McLei-h James
Meclnstry John

« Mereduth lt
Mariyn WT
McDonnell 'F
Maxham J À
McNair J J
Marceau Joseph
Murphy Thos
Murray sas
Murphy Peter
Murphy James
MeKce Audw
Mailloux J0s
McGill Bernard
McMaugh Archd
McLean I.
McLean M
McLean A
Maxwell Robt
Meiklejohn Janes
McCord W K
MacLellan It
Mc Lemont It
Meyer W B
Montgomery W
M«Gurre lid
McAdams H
MacKirdy J L
McKechnie À
Miville Joseph  

Monnier B
Martineau J
Muchelson W
McLelivy
Maguire sohn
McDonald Po
Me Donald Fes
McDonald €
McNaughton sohn
Macmoriand Di
Mercier nt
Moynihan John
MceQuikin I?
MeMaugh Joseph
Marcotte Laurent
Montgomery Ed
Montgomery subn
McLean James
Me Ameeny John
Martin Robert
Morrison James
Martineau 3 8
Mathison sohn
Morrison Hugh
MeNail win
Moffuct wur
McLaughlin I
Miller M
Me \canis wo
MeGre E
Me Dovugall wo
Munro Donald
McLaren 13
MePherson P
Maguire 1
Muck win sen
Meek wm aun
More George
Macguire sohu
Mooney sohn
Maufteue N
McDonald A F
Miller sobn
Moor sohn
MeKeckney sohn
Mure Ross
MeTavish w
Munro win
Moore 11
MeLaughlio sohu
Malheus sohn
Me Adams w
McAdams sohn
McAdams Jai
Molloy sohn
McGarvey P
McGrath wa
Martin Henry
MeDonald Danl
McBain David
Morris win
Marsden Thos
Mittleberger W
Newton Willism
Nicholson John
Neilson J
Newton Saml
Nixon 4 C
Nowland Joho
Nightingale Geo
Norton John
Newton Serivener
Norrie T
Nadeau J 8
Nevins TIFF
Noud 11 J
Norris Thos
Nesbitt J J
Norman J
Nuad John
Norris Fleury
Nixon Henry
Newton C
Nicholson Geo
Nash John
Olver I lé
Oliver Robt
O'Connor C It
O'Conner BW
Orkney J It
Oliver James
Qakshot Thos senr
O'Shaughnessy Pak
Oliver Joseph
O'Sullivan 15
Ouellet B
Oliver TH
Oliver £5
O'Connell Wm
Oakshot Thos çunr
Oberell J
Oxan Chas
Pelletier Pierre
Porter John
Price W
Pelletier V
Phillips Wm
Parke G H
Pentland Win
Pagé Geo
Pierce GS
Poland Z
Pentland W G
Parker John
Patiner W
Proudley H
Penney Wm
Payne Geo
Prior) L
Phillips Chs
Poston Thos
Poston C
Patterson Jas
Phillips H J
Pivkerton A 11
Por Ant
Parent Pr
Philippe Joseph
Prule À
Poston là
Poston W
Prevost L
Proctor A
Parr Jacob
Pursell John
Porter Richd
Porter Joseph
Palmer L G
Paul Thos
Price N
Pinder John
Pagé Louis
Plamondon Et
Parent François
Fagé Frs
Provost Pierre
Patchel Thos
Purdon Peter
Piton Ph june
Piton Ph senr
Porter Wm
Peniston Lo
Phelan Jas
Proctor John
Patton S
Patterson Richard
Perron J
Plante Jos
Paradiss B
Power w
Palen w
Proven John
Peatland Chs
Prud’homme Aug
Peters Charles
Parrott Amb
Phillips T O
Payler sas
Paterson wm junr
Paterscn w senr
Paterson John
Paterson james
Pinder sohn

Pary Chs
| Petit Frs
{ Pous Geo
Price Geo

i Palmer Fredk
| Podd Thos
i Panpore 5 we
; Quio sobn
| Quintau M sen

| Quinlan M june
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TRIBUNAUX.

—Le carreau du marché des Jnnocens fut mi
dernièrement en émoi par une batterie de cuisine à
laquelle la qualité des combattans donnait un vifin-
térêt. Le chef de cuisine de Mme. la maréchale
Suchet et celui de M.le baron Rotschild, se prirent
de querelle par suite de rivalité d’état, et le cuisi-
vier de la maréchale, fidèle aux habitudes guerrières
qu'il avait dû contracter près de l’iHustre lieutenant

de Napoléon, donna un soufflet à son collègue de la
finance. Ce deruier, qui a dû prendr - chez l’illustre
banquier des habitudes d’un autre genre, pensa que
l’injure appliquée sur sa joue avait battu monnaie à
son profit, et il assigna sou confrère devant la Ge
chambre.

Le cuisinier financier, qui s’est porté partie ci-
vile, rend compte des voies de fait exercées surlui,
etil ditaux juzes, comme ce personnage des Plai-
eurs:

Tenez, tâtez plutôt,
Le soufflet sur ma joue est eucure tout chaud.

Le cuisinier guerrier ne nie pas le geste un peu
Vif ; mais il prétend avoir été exaspéré par des pro-
pos que son cullègue aurait tenus sur lui,
Le cuisinier financier : Cela n’est point; mes

mœurs douces sont aussi renommées que mes sauces
italiennes.
Le cuisinier guerrier : Si ce n’est toi, c’est donc

ta femme?
Le cuisinier financier : Egalement incapable.
Le cuisinier guerrier: Cependant elle m’a appe-

lé crapand.
Le cuisinier financier : Parce que vous l’aviez

interpellée de grenouille.
M.le président, au cuisinier guerrier.— Votretort

Wen est pas moins grave; un soufflet est plus qu’un
coup ; c’est une insulte,

Le cuisinier guerrier—Je le sais, monsieur ; aus-
si je lui avais dit de venir-chez moi chercher la ré-
ponse ; maisil ne mange pus de ce tricot-là,

Le cuisinier guerrier est condamné à 50 fr. de
dommages-intérêts et 25 fr. d'amende—(G. des
Tribunaux.)
—On vient de condamner à la cour d’assises

d'Old-Bayley à Londres, à sept années de déporta-
tion à Botany-Bay, M. Thomas Salter, propriétaire
jouissant d'une fortune de 6,000 livres sterling de
revenu (150,000 fr.), pour avoir volé un tire-bou-
chon et un canif chez un marchand de brie à brac,

La famille du condamné avait tout tenté, mais
en vain, pour lui faire perdre cette funeste habi-
tude,

Le voleur entrait souvent dans la boutique du
marchand ; celui-ci, pour découvrir auteur de
plusieurs soustractions dont il s’était aperçu, ima-
gina de mettre son petitgarçon deb à 5 ans dans
une caisse percée ayant plusieurs trous, Il la plaça
sur une table, et de sa cachette le petit bonhomme
pouvait tout voir et tout observer,

Unjour que Salter était venu, comme à l’ordi-
naire, il saisit le moment où le marchaud était oc-
cupé à écrire, pour mettre dans sa poche le tire-bou-
chon et le canif; nussitôt qu’il fut parti, le pertit
garçon révéla à son père ce qu’il avait vu ; celul-ci
rappela sa pratique, et malgré les dénégations de
Salter, i] le fouilla et trouva duus ses poches les
deux objets volés.

 

EXTRAITS DIVERS.
 

Ou écrit de Lyon, le 21 mai:
“ Une découverte intéressante pourles arts vient

d’être faite dans les environs de Bourgoin (lsère).
Un cultivatenr, en travaillant son champ, a trouvé
une petite collection d'antiquités enfouie dans la
terre, et se composant des objets suivants:

« Deux casserules, cinq cuillères et une tasse en
argent; cinq bagues en or massif, dout quatre à
pierres gravées; cinq médailles d’or, dont une d’A-
drien, une d’HélioraLale, la troisième de Septime-
Sévère, la quatrième de Valérien, et la cinquième
de Gallien. Les petits ustensiles de ménage sont
d'un travail exquis; on y lit le nom d’un tribun mi-
litaire an jue! vraisemblablement ils appartenaient.
La gravure des pierres dont les Larues sont ornées
est aussi d'un mérite remarquable, Les médailles
sont parfaitement conservées. La ville est parve-
nue àfaire l’acquisition de tous ces objets pour en-
richir son cabinet des antiques; provisoirement elle
les a mis à la disposition de la commission de l’ex-
position eu faveur des ouvriers sans travail, alin
qu'ils y trouvent place à côté de nombre d'articles
analogues qui seront momentanément extraits, pour
la même destination, du cabinet de M, Artaud.
—Le Standard donne les détails suivants sur le

malheureux accident arrivé à des ouvriers mineurs :
Moreredi, aussitôt après l'épouvantable catasr:o-

phe que nous avons annoucée, toutes les forces des
pompes à vapeur ont été mises en mouvement pour
retirer l’eau, dans l'espoir de sauver les 32 ouvriers
renfermés dans la mine. Vendredi soir, la mine fut
vidée suilisamment pour permettre à plusieurs per-
sonnes de boune volonté de pénétrer dans le puits.
Six d’entre elles fureut choisies pour y desceudre
et chercher à retrouverles corps des malheureuses
victimes. Arrivés au fond du puits, ils heurtèrent
plusieurs calavres, et furent attirés vers un trou
d’où il sortait de l’air et quelques cris étoulfés, 1
est impossible de décrire la joie qu’éprouvèrent ces
braves ouvriers, quand ils aperçnreut dix de leurs
compagnons, encore vivants, qui étaient restés ac-

croupis dans cet étroit passage pendant trois jours
et deux nuits en proie aux plus horribles souffran-
ces. Il est facile de s’imariner dans quel état dé-
plorable ils ont été trouvés: l'humidité, la faim et
le froid qu’ils ont ressentis, les rendaient entière-
ment incapables de marcher. Des médecins leur
ont prodigué les sois que leur situation comportait,
et les ont fait transporter dans leurs maisons. A-
près avoir sauvé de la mort ces dix personnes, les
travailleurs ont cherché s’il y avait encore quelqu’un
de vivant. Ayant entendu uu faible cri sortant
d’une autre cavité, ils en ont retiré un jeuve gar-
çon, mais dans uu état de faiblesse tel qu’il a expiré
immédiatement après avoir été mis à Pair. Lundi
il n’y avait encore que dix cadavres de retirés,

Ce que racontent les infortunés échapvés àla
mort sur les angoisses auxquelles ils ont été en
proie, ainsi que leurs malheureux rompagnons,
noyés, est au-dessus de tout ce que l'imagination
peut se créer de plus terrible et en méme temps de
plus attendrissant pour la résignation chrétienne
qu’ils ont montrée, s’étant jetés à genoux pendant
que l’eau les envahissait de toutes parts et se tenant
par la main en attendant la mort qui s’avançait de
minute en minute et qui a seule interrompu les
prières qu’ils faisaient en commun.

—1! y a deux jours, un homme en blouse entrait
dans Paris par la barrière de La Vill :tte, au mo-
ment où de son côté, une voiture de roulage sortait
de la capitale. La précipitation avec laquelle cet
individu voulut se glisser entre la grille et la roue
de la voiture amena un choc qui le renversa sur le
pavé; et comme unliquide abondant, qu’à sa cou-
leur verweille on prit d'abord pour du sang, ruisse-
lait d’une large cicatrice qu’il avait à l’abdomen, on
arrêta le charrcetier, et on s’empressa auprès du mal-
heureux blessé, qui, la main sut sa plaie, poussait
des cris à fendre ime; on le releva donc avec tou-
tes les précautions imagivables, et déjà on parlait
d'aller chercher le médecin, quand notre geillard, se
dégageant avec dextérité des étreintes phitantropi-
ques des commis, et gagnant des pieds, disparut
bientôt au milieu de la stupéfaction des assistants,
qui s'aperçurent an peu tard que sa chute avait fait

 

 

| crever des vesuies de vin, que dans leur candeur les
employés avaient pris pour des flots de sang.

 

MEXIQUE.
On lit dans l’Abeille de la nouvelle Orléans, du

4 juillet :
Le décret adopté par le congrès général du Me-

xique, “1e nous publions aujourd’hui, sous la date
de Tampico 21 de juin 1837, semble vouloir jeter
le gant au gouvernement des Etats-Unis.

Tampico, 21 juin 1837.
Ce qui suit m’a été remis par le gouverneur de

cette place, je vous en fais parvenir une copie par
lagoélette Water Witch.

“ Colonel Louis Gonzaga Viegra, gouverneur
du département de Mexico.

“ Le décret suivant du département de cet Etat
pour les relations extérieures, M’a été communi-
qué,

Son Excellence, le président de la république du
Mexique, vient de m’adresser le décret suivant :
Le président de la république Mexicaiue, à ses

habitants.  Qu’il soit connu que le congrès général
à décrété ce qui suit:

Art. ler. Le gouverneur est et demeure auto-
risé d'entrer en compromis pour les réclamations
que le gouvernement des Etats-Unis vient de faire,
ou pourrait faire à l’avenir ; et celles sur lesquelles
on ne pourra s’entendre devront être soumises à la
décision d’une puissance amie. Le gouvernement
des Etats Unis devant consentir & cela.

Art. 2, Le gouverneur est de plus autorisé en
cas de refus du gouvernement des Etats Uuis d’A-
mérigne de donner, daus an temps déterminé, la sa-
tisfaction que nous avons droit de demander confor-
mémenutau traité, et si les agressions déjà commen-
cées continuaient, de fermer les ports au commerce
de la ditenation, de prohiber l'introduction et l'u-
sage de ses maoufactures, de fixer vue époque pour
la consommation ou l’exportation de celles déjà in-
troduites daus ce pays, et d'adopter tous les mo-
yens nécessaires pour effectuer les dites mesures et
pourvoir à la défense de la répnblique.

MicneL VALENTIN, président,
Tissa Vigo, représentant et sec.
RarHaëL MosTALva,

représentant et secrétaire.
En conséquence, j'ordonne que le dit décret soit

! imprimé, publiè, promulgué.
Palais du gouvernement à Mexico, le 20 mai

| 1837,

 
ANASTASIO RUSTAMENTE.

Maleré ce décret publié par le gouvernement, je
suis d'opinion que toutes les dillicultés qui existent
entre les deux nations seront arraurées à l’amiaule.
La conducta, apportant des espèces, n’était pas

arrivée de l’intérieur, mais elle était attendue sous
peu ; je crois que tout est tranquille dans la répu-
blique. On croit ici que le commodore Dallas a
passe devant ce port, en se rendant à la Vera-Crux.

 
 

ETATS-UNIS DE L’AMERIQUE CEN-
TKALE.

On lit dans le même numérode l’ Abeille :
Par l’arrivée de la roëlette Yago, capt. Martin, en

7 jours du port d’Omoa, nous recevons de cette ré-
publique des nouvelles à la fois satisfaisantes et affli-
geantes ; parceque le coléra-morbus asiatique y fe-
sait de grands ravages et qu’il s’y montrait fort dan-
gereux. Le congrès général avait fermé précipi-
tamment sa session ; les membres s’en étaient dis-
perses et avaient abandonné la capitale, Cepen-
dant, au départ de la Yago d’Omoa, l’on savait daus
ce port que l'épidémie allait en diminuant et que
dans l’état de Guatemula elle avait entièrement dis-
paru.

Les progrès que fait ce pays, pour l’établisse-
ment d’une liberté philosophique, sont grands; et
ils sont dûs à la puissante et bienfaisante influence
du général Morazan le présideut actuel, qui mérite
toute sorte d'éloyes pour l'excellent usage qu'il a
su faire de sa popularité en faveur de son pays.

La tolérance velirieuse dans toute sa latitude ;
l’abolition des dîmes,et celle des ordres monastiques; : la liberte illimitée de la presse et le jugement par

 

Jury daprés le systéme Livingston, et Pétablisse-
ment de colléges et d’étublissements scientifiques
dounent des espérances fondées pour te bonheur
public et pour la propagation d'une utile colonisa-
tron.

Nous savons de boune source que l'un des pro-
jets qui occupe le plus la pensée du général Morazan
est la réalization d’un canal par le lac Nicaragua
pour la communication des deux Océaus, C'était
un des objets dont se devait occuperle congrès dans
la présente session afin de prendre les moyens de
terminer cette graude question,

  

 

ETATS-UNIS.
 

—M. Pew, ex-éditeur du JZcrenntile de Ja Nou-
velle-Orléans,ayant publié dans son journal à Little-
Rock, Un article contre un docteur nommé Me\Wil-
liams, celui-ci vint lui en demander une explication
et lui dit qu’il avait pablié une Fausseté, M, Pewde
vint blème et tomba mort à l'instant !
— Derutèrement, une personne contre liquelle un

éditeur du Tennessee avait publié nn article, se pré-
sentaù lui armé d’un pistolet. L'éditeurtira aussi
le sien, et tous deux firent fen en même temps : ils
n'étaient qu’à quatre pas de distance. La balle de
la personne offensée viut se loger dausle pistolet de
l’éditeur, qui tua l'autre sur le coup.
STEAMER BEN stiErRoD,—Les corps de 21 per-

sonnes ont été retirés des eaux le 28 juin dernier,
à l’embouchure de Buffalo-Creels, à un mille et demi
au-dessus de fort Adams, Il n’y a pas de doute qne
ce sont ceux d'une partie des victimes de l’incendie
du Ben Sherrod. Parmi ces corps, on reconnut
deux femmes, dont l’une serrait contre sou sein l’eu-
fant que toute sa tendresse maternelle ne put arra-
cher à la mort.
DEsTRUCTEUR DE CouvENT :—John B. Buzzol,

qui fut accusé et juré, il y n deux ans et demi, pour
avoir coopéré àla destruction du couvent des Ur-
sulines à Boston, et qui futacquitté de ce fait, est
mort dernièrement. À sonlit de mort il coufessa
qu’il avait été l’un de ceux qui mirent le fun au
couvent.

NOUVELLES DE LA FLORIDE.
Des lettres reçues de St. Augustine à Charles-

ton, nous apprennent en même temps la condam-
nation et l'exécution du seul chefindien sur lequel
les blancs pouvaient se fixer pour l’exécution du
traité de paix qui avait été signé relativement à la
guerre des Florides. Micanopy,arrêté sur l’ordre
des deux chefs des Micasukies, Sam Jones et
Powell, vient d’être jugé par un conseil pour avoir
signé untraité de paix avec le général Jesup ; trou-
vé coupable, le malheureux fut condamné à mort et
mis en pièces sur le champ.

Les sous-chefs Cloud, Alligator, Tigertail, et
Wild-Cat, ont perdu leurs grades pour avoir signé ce
traité, et ont été mis aux rang des soldats.

Des dépradations ont été commises sur les habi-
tations de Mrs. Clark et Rollins, il està craindre
que tout ceci ne soit encore le pré:ude de grands
malheurs pour les habitants des Florides.

L’ALMANACH DE QUEBEC
POUR 1237.

N AINTENANT PUBLIÉ, par Sawer Nen-
Î sos, et à VENDRE chez les ditférents Hi-
braires de Québee, Montreal, et Trois. lisrères,—pox 3s.

QUEBEC :
JEUDI, 27 JUILLET 1837.

———————

MORT DU ROI.
Le capitaine Roberts, du brick Velocity, parti de

Waterford (Irlande) le 27 juin, a apporté un jour-
nal de Dublin du 22, qui annonce la mort du Roi

Cet événementaflligeant, mais auquel les avis pré-
cédents uous avaient préparés, a cu lieu à Windsor
le 22 juin.

Sur la réception de cette nouvelle à Londres, les
ministres, les principaux membres des deux cham-
bres, le lord-maire et les échevins se sont immédia-
tement assemblés au Palais, dans la salle du con-
seil, pour attendre les ordres de l’héritière du trône,
ALEXANDRINA-VICTORIA, qui à été proclamée Reine.

Les ministres ont ensuite remis à la Reine les
sceaux de leurs départeweats respectifs, que Sa
Majesté les a engagés à repreudre, en déclarant

prêterait aux réformes utiles, et consacrerait son
règne au bonheur de son peuple.

Les pouvoirs de la chambre des ‘communes n’ex-
pirant de droit que six mois apres la mort du souve-
rain, | est probable que la session actuelle sera con-
tinnée commesi cet événement n’avait pas eu lieu,
et qu’aussitôt après sa clôture il y aura une dissu-
lution.
Un acte de notre lévislature locale a aboli dans ce

pays l'usage suivi en Augleterre :t qui s’était intro-
duit ici abusivement.

Les femmes étant exclues du trône parla loi sali-
que, qui est en force dans le royaume de Hanovre,
la couronne de ce royaume est maintenant séparée
de celle de la Grande-Bretagne, et dévolue au prince
Ernest-Anguste, duc de Cumberlaud, frère des deux

Windsor le 26 juin pour ses états.

 

“ SYMPATHIES ETRANGERES.”—‘ NOS VOISINS DES
ETATS-UNIS.”

Extrait du Sun de New-York.
“ L’agitateur Papineau continue à soulever des

d’après les renseiznements que nous recevons, son
parti, gnoique bruyant, est peu considérable en com-
paraison du parti loyal. Tout le monde admet qu'il
y à des griefs, mais les opinions sont divisées sur la
question d’aller aussi loin que Papin au et sa suite.
La vérité semble être que les cris relatifs à l’op-
pression proviennent justement de ceux qui, s’r's le
pouvaient, pratiqueraieat l’oppression dans un geure
opposé à la politique et à l'esprit des institutions
britanniques. Les vrais motifs de l’agitation sont
les vieux intérêts léodaux de quelques canadieus, et
les partisans avitent tranquillement leurs chapeaux
sur le chemin de M, Papineau sans s'inquiéter des
événements.  Cepenilant les autorités britunuiques
comme toutes les autorités soit sujètes à se jeter
dans les extrémités et font des folies. Si elles lais-
saient les avitateurs à eux-mêmes, leur feu s’éteu-
drait tout seul ; mais nous voyons qu’une cu plu-
sieurs arrestations ont en lieu sur accusation de sé-
ditions. Un M. Duchesnois, de Varennes, à été ar
rêté et admis à caution pour ce motif. Maintenant
ce M, Duchesnois, qui n’aurait été que M. Duches-
nois, si on l’eût laissé tranquille, deviendra aur
victime, un martyr, un homme d'une plus grande
conséquence qu'auparavant, et son désir 1» plus
cher sera accompli. Quelques-uns des loyaux sem-
blent craindre que les Etats-Unis ne pensent à unir
le Canada à leur territoire; m is ils peuvent se ras-
surer à cet égard, leurs craintes sont aussi inutiles
que les désirs des révolutionnaires du Cavada, Nous
avons déjà assez d’esprits turbulents ici, et nous
avons plus de terrain qu’il ne nous en faut ; ainsi
nous refusons respectueusement l'alliance.

Extrait du Courier and Enquirer de New-York.
*“ Nous voyous qu'un coofrére de Montréal, e»

parlant des remarques que nous avons faites il y a
quelques jours, sur l’état préseut des affaires du Bas-
Canada, fit une objection aux termes généraux
dont nous nous sommesservis, et assure que les “ca-
nadiens français” ne sont plus un seul parti, quoi-
qu'ils aient pu l’être autrefois. Ils sont maintenant
divisés et ve n’est plus qu’une partie d’entr’eux qui
soutieut M, Papineau.

“ Ceci pent être vrai ; ceux qui sont sur les lieux
peuvent en juger. Notre objet principalentraitant
ce sujet, était de désabuser ceux qui comme le
Courier de Montréal s’obstinent à croire que les
américains du nord et de l’est ont autant de désir

 

en avaient de posséder le Téxas, représentant ainsi
le peuple des Etats-Unis comme piêi à se ruer par-
tout où ily a du terrain À gagner. Iln’y a pas la
moindre ressemblance entre les deux cas ; les ha-
Litants du Téxas étaient nos frères, nos compa
triotes, au moins par naissance. Doncla sympathie
qu’on peut leur avoir témoignée n’est rien que
naturelle ; mais cC’estun cas tout différent avec le

ger par le language, le caractère, les lois et les no-
tions de droit civil. Et nous doutons même qu'ou
eût témoigné autant de sympathie envers le Téxas
sice n’eût été à cause de ses terres fertiles et de
son Leau climat. Le sol nu et les déserts welés du

tractions ; nous en avons assez et de meilleur chez
nous. En outre les deux champs d’action ont des
voisins qui diffèrent énormément entreux,

“* Les hardis pioniers de la frontière sud-ouest ont
peu changé leur manière de vivre en passant la ri-
vière Sabine ; mais il faudrait ane espèce de miracle
pour engager les 1ndustrieux habitants du nord-est
à s’engager pour une croisade sur les plaines d'A-
braham. Nous savons aussi que nous trouverions
dans John Bull un adversaire plus dur que ceux
qui combattivent à San-Jacinto, Nous ne redoute-
rions pas l'Angleterre dans une cause juste, une
cause qui nous serait propre ; mais nous aimons §

que d’en avoir une pour amour que nous portons à
messieurs les Canadiens !”

“ SYMPATHIES ETRANGERES.’—'“ NOS SŒURS COLO-
NIES.”

Sur un des drapeaux déployés à l'assemblée agi-
tative du comté de l’Acadie, on lisait cette inserip-
tion: © lowe et les réformistes de la Nouvelle-
Ecosse.” OU desappointemeut! Voilà-t-il pas M.
Howe, Pingrat M. Howe, le cruel M. llowe, qui méle
aussi sa voix a ce chorus universel de “sympathies.”
Eu parlant du départ précigité du 83e régiment-
pour Québec, il exprime son profoud regret de la
nécessité d’un déploiement de forces militaires,
nécessité qu'il attribue assez clairement, quoiqu’avec
beaucoup de ménagement, à l’opposition. “ Nous
espérons, dit-il, que les canadiens sentiront que
sous le rapport et du droit et de l’utilité, la s.-
gesse pour eux consiste à renfermer leur opposition
dans des bornes constitutionnelles. Ils devraient
sentir anssi que si le gouvernement va maintenant
trop loin et punit avec une sévérité plus que pa-
ternelle, les colons out rendu sa conduite excusable
par les extrémités auxquelles ils se sont portés pour
obieuir des réformes désirées, lls ont, en quelque
surte, dédaigné la conciliation ; ils ont fabriqué quel-
ques griefs dont des accidents leur ont fourni les
matériaux ; ils ont infi ge, assez cruellement, beau-
coup de privations, et ont montré, peut-être, tne
jalousie mal fondée du gouvernement de la métro-  Quévec, 2 mars 1857. pole. Quoique les fautes d’an enfant ne doivent

qu’elle maintiendrait l’église et la constitution, se À

S
e

derniers rois. S. M. le roi de Unniovre devait laisser §

tamultes populaires daus le Bas-Canada. Di. §

de posséder le Canada, que les frères du sud-ouest À

parti de Popposition en Canada, qui nous est étia- Ç

Bas-Canada ne présentent point de semblables at- À

mieux nous dispenser de querelle avec un telami A

1):

ni

nis

pay
nus

ui
est

par
tés
An

Pas

tral

ver
pro
3

< REX

de
R les
8 ini

ÿ d'u
M ave



   

   

              

    

  

 

   

   

 

   

 

    

  

 

  

      

   

 

  

     

  

   

    
   

  

arti de

| jour-
1 Roi

is pré-

indsor

8, les
cham-
média-
1 con-
trône,
Reine,

1e les
ue Sa
larant
n, se
t son

n’ex-
ouve-
t con-
) lieu,

dissu-

ins ce
intro-

1 sali-
10vre,
parée
rince
deux

aisser

DES

r des
Mii.

, son
com-
qu'il
sur la

suite.
l’op-
1's
reure
tions
sont

3x, ef

Caux
r des
iques

jeter

[ais-

éten-
piu-

le sé-
éar
nant

ches-
ane

ande
plus
seni-
unir
 fAs-

tiles

Vous
nous
unst

rk.
, en

ya
Bas-
aux

“ca
juoi-
an

qui

 

jeux

tant

e le
> les
lésir
nest

ais]
par-
s la

ha-
pa
thie
que

c le
tra-
no-
ou
SH
t de
du

 at-

hez
des

ont
ri-

acle
-est

’A-
ons

IX
ite-

une
ons

ami
15 à

!

all
s,

il
ob
i
r

e
r

0

| Li

2a

   

 

‘oint engager un père à le traiter avec cruauté, €

peudant, lorsque l’enfant sait qu il est en faute, le

remors doit tempérer le sentiment que la punition

tend à produire en lui. Tout en regrettant ds

mesures récentes du gouvernement, tout en dé-

plorant la nécessité de frapper dans une pare'!le

cause, nous ne pouvons que reconnaître que les va-

nadieus ont fourni trop d'excuses à ceuxqui out
âté trop prompts à exercer leur pouvoir d'une ma-
nière peu gracieuse,
rt

ASSEMBLE'E DES TROIS-RIVIE'RES.

A une assemblée nombreuse des citoyens des

Trois-Rivières, tenue en la ville des Trois-Rivières :
sur le marché à foin, mardi le 25 juillet 1537, à 10
seures A. M, Conformément à un avis public en date

lu 20 du même mois, dâment affiché et publié,

Pierre-Benjamiu Dumoulin,éer., avocat, fut ana-
vimement et avec acclamations appelé à la prési-

 

 Jence,
ten.rar Vezina, éer., avoeat, fut aussi unanime-
mentappelé à faire les fonctions de secrétaire,

Le président expliquaau long le but de| assem- |
blée et entra dans le détail des priccipales difficultés
politiques dans lesquelles se trouve plongée cette
province. ; . ;
La première résolutionfut proposée par Joseph

Boucher, chevalier de Niverville, et secondée par
M. John McLaren ; elle fut Tue en français et en an-
zlais, et adoptée dansles termes suivants :

Résolu 1°. Que cette assemblée désapprouve le
refus opiuiâtre de la majorité de la chambre d’as-
emblée du Bas-Canada de faire los appropriations
nécessaires pour l'administration de la Justice et le

-outien du gouvernement civil de cette province, et
me l’état de malaise général dans lequel se trouve
naîntenant ce pays est la conséquence de ce manque
l’appropriation, ; ;
Lasecontderésolution fut alors proposée par Pierre

Desfossés, écuyer, et secondéeparle docteur George
Badeaux ; elle fut lue en français et en anglais et
adoptée avec la même unaniniité, daus les termes
suivants :

Résolu 2°. Que la chambre d’assemblée, en refu-
sant de procéder aux affaires publiques jusqu'à ce
que le conseil législatif fût rendu électif, à arrêté en-
tièrement la marche des affaires de cette province,
et que ce procédé est la source d’une infinité de
vaux qui pèsent déjà sur ce pays, et eu empécleut
la prospérité et le bonheur de ses habitants.

La troisième résolution fut alors proposée par Au-
toine Potette, écuyer, avocat, et secondée par M.
Jeau-Baptiste Pothier: MM, Polette entra dans quel-
ques détails sur les sujets y contenus ; après quoi
cette résolution fut Jue en français et en anglais et
«doptée à l'unanimité dans les termes suivants
Résolu 3°. Que nous voyous avec peine que les

Jeux dernières branches de la législature impériale
ont passé des résolutions tendantes à autoriser le
rouverneur de cette province à payer, à même les
revenus provinciaux, les arrérages dûs par rapport
aux dépenses ordinaires de l'administration de la
Justice et du gouvernement civil de la province, et
ve suns la participation de notre chambre d’assem-
blée ; Mais nous sommes convainens que les miuis-
tres de Sa Majesté n’auraïent jamais tenté de faire
toucher à notre acte constitutionnel si la chambre
Passemblée ne l'avait pas formellement demandé   en coutradiction à la requête et supplique du pays
de 1827, et si elle n’eût pas obstinément refusé de |
taire elle-mêmeces appropriatious, |
La quatrième résolution fut alors proposée par

Benediet-Paul Wagner, éenyer, J. PP, et secondée |
par M, Jacques Bureau; M. Wagner parlaà las-
semblée sur le sujet contenu en cette résolution, la-
quelle fut lue en frangais et en anglaiset adoptée
unanimement dans les termes suivants :
Résolu 4°. Que, satisfaits de cette constitution

qui nous régit depuis près d’un demi-siècle, etre-
loutant des changemeuts qui pourraient être faits à
notre insu et contre les vues et les intentions du
peuple de cette province, nous désirons, comme nous
l'avons toujours désiré, la conset ver inacte.

La cinquième résolntion fut ensuite proposée par
M, Pierre Deveau et secondé par M. Maurice Ryan;
elle fut lue en français et en anglais et adoptée à
l'unanimité dans les termes suivants :

Rés lu 5°. Que nous fondant sur nos droits comme
sur la justice du gouvernement impérial pour le re-
dressement des griefs dont nous pouvons justement
sous plaindre, nous emploierons tous moyens justes,

légaux et constitutionnels pour l’obteu r; etquele
ion des discours prononcés et des résolutions adop-
tées À certaines assemblées tenues en différentes
parties de cette province, loin de nous faire obtenir

ane justice plus prompte, ne peut au confraire qu'-
Jdgriv.coutre nous une grande partie de nos convi-
tayens, ainsi que les ministres et le parlement impé-
“ial.
La sixième résolution fnt alors proposée par T.

Bura, écuyer, avocat, et secondée par M. Joseph Gi-

roux ; M. Baru adressa l’assemblée sur cette résolu-
“on, laquelle fut lue en français et en anglais et ana-
simemenît aloptée dans les termes suivants 7
Résola 6°. Que l’appel aux passions hain«uses,

«uw mépris des lois, À la contrebande, aux sympathies
étrangères, ne sont que d'autres mots pour signitier
te vol, le meurtre, la trahison ; et que cette assem-
islée doit exprimer et exprime son horreur de tels
procédés, qui ne peuvent qu’aftirer des malheurs
sans nombre sur cette province comme ils devraient

M (tirer l’animadversion des lois sur leurs coupables
tufeurs. .

Les affaires régulières qui avaient été l’objet de
l'assemblée étaut terminées, Pierre Desfossés, éer,
iyaut été appelé à La presidence, proposa que les ve:

smerciments de Passemblée fussent offerts au prési.
lent P, B. Dumoulin, écuyer, cette motion ft se-
condée par assemblée et passa avec acclamations.

L'assemblée prohonça avec acclamationet enthou-
sia<me trois hourras, Vive le Rot ct la constitution.
Puint de distinction d’origine.  Anitié, union et fra-
ternité entre canadiens, anglais, écossais et irlandais.
Après quoi l'assemblée s’est dispersée,

P. B. Desoruis,
Président,

E. Vizna,
Secrétaire.

 

 

Les journaux de New-York de samedi ne four-
nissent point de nouvelles,

Nos journaux d'Angleterre et de France, parle
paquebot de Liverpool du S juin, nous sout parve-
nus ce matin par la poste.

Le Rajah, transport, qui fit voile de Cork le 10
uin, avec des détachements des 32e et 60e régiments,|
est arrivé dans ce port hier,

Nons avons reçu hier à quatre henres aprés-midi,

de son supérieur et qu'il a bu fort gracieusemeut
la santé du roi:

“ Le nombre des prêtres ou Fcclésiastiques pré-
sent était de plus de 140. Après la santé du Pape
Grégoire XVI, Mgr. l'Evêque de Montréal, s’est
levé, et a dit: “ que jamais il ne se présenterait une
““ occasion aussi solennelle que celle-ci ; qu’il vo-
“ yait presque tout sonclergé réuni, et qu’il fallait

en profiter pour donner aux pasteurs des paroisses
quelques avis de la plus haute importance dans les
circonstances où se trouve le pays. Que les pas-
teurs devaient faire tous leurs efforts pour établir
la charité et l’anion pwrmi leurs ouailles; qu’ils

“ devaient représenter à leurs parvissieus qu’il n’est
“$ jamais permis de se révo!ter coutrel’autorité légi-

time, ni de transgresser les lois du pays; qu’ils
ne doivent point absoudre daus le tribunal da la
péuitence quiconque enseigue ou que l’on peut
se révolter contre le gouvernement sous lequel
nous avons le bouheur de vivre, où qu’il est per-
mis de violer les lois du pays, particulièrement
celle qui défend la coutrebande, bien moins en-

core est-il permis d’ubsoudre ceux qui vivleraient
ces lois.”
Alors sa grandeur a proposé la santé du Roi;

elle a été accueillie avec un anthousiasme dimivile à
exprimer.—Les six évêques présens. et tont le cler-
ré d’un mouvement unanime se sont levés et ont
répeté avecrespect le nom du Roi.—Tout les prêtres
aussitôt ont témoigné le leur approbation de l'avis
que venait de leur donuer leur premier pasteur.—
(clmi du Peuple.)
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EES “ REVOLUTIONNAIRES EN FMBRYON.”
On lit ce qui suit dans la Miner ve qui 'a emprun-

té au Vindicator :
“ LA JEUNESSE, LESPOIR DE LA PATRIE.—A une

véunien des réformistes aux Tanneries, dimanche
le 16, aux fins d’organiser un Comité de Vigilance,
et de procurer des signatures à la pétition au Con-
grès, Un petit garçon de onze «ns, environ, se présenta
de lui-même et offiit sa signature an document.
Onlui représenta qu'il était trop jeune et qu'onne
pouvait pas obtempérer à sa demande. Le petit
bonhomme se facha presque de cotte réception :
“Je suis, dit-il, aussi brave qu'un homme. je puis
clurryer et tirer un fusil, et moi Je veux être enrdlé !
Il revint aiusi trois fois à la charge, et commeil ne
put obtenir qu’un refus péremptoire, l’enfant se re-
tira les yeux humides et le désappointemeut peist
dans les traits

L’extrait suivant de la Minerve surpasse encore
le précédent:

“ À l’arrivée de M, Papineau dimanche ausoir
au village de l'Acadie, on remarguait une compagnie
de pelits garcons habillés en uniforme, rangés dans
an ordre militaire, et portant des petits sabres au
côté. Qui sait s'ils ne seront pus uv jour autant de
Léros ?”

  

 

LECTURE DE LA PROCLAMATION A CHATEAUGUAY"

La Minerce publie un article où l’on prétend qu’un
magistrat, M, T, Macdonald, ayant In la proclamation
à la porte de l'église du Chateauœuxy, M. Cardinal,
représentant du comté, dit que malgré les défenses

 

 

  
      

 

  

  caines une camparaison peu favorable à la nôtre ; à
l’eutendre, Montréal croupit dans un état de Starna-
tion, et les villes des Etats-Unis avancent à pas de
géant ; Eh grand Dieu ! si Muntréal n’est pas digne
de M. Brown, que ne nous laisse-t-il pour ses belles
villes républicaines ? M. Brown a.choisi nu singulier
moment pour parler de la prospérité des Etats-Unis ;
on sait À quoi s’en tenir à cet érard, et nous nous
resseutons des suites de cette pruspérité.

“ M, Brown a dit encore beaucoup de fort jolies
choses que nous n'avons point le temps de rapporter
anjourd’hui.”

 

L'EX-LIEUTENANT- COLONEL, RAIZENE,

TI paraîtrait par l’extrait suivant du rapport d’une
séance du * comité central permanent de Montréal,”
que M, Raizène, privé de sa commission de lieute-
naut-colonel pour avoir refusé de faire lite, à la tête
du bataillon qu’il commandait, une proclamation du
commandant en chef de la milice, a été élevé par le
comité révolutionnaire au grade de colonel :
“Le comité se disposa ensuite à prendre en consi-

dération l’ordre de milice daté Québec, 8e juillet
1837, privant J, Reizèue, éer, de sa commission
de lieutenant-colonel du 3e bataillon de milice du
comté des Deux Montagnes, lequel ayaut été lu,
il fut,

“ Sur motion du capitaine Cadieux, dela Pointe-
aux-Trembles, secondé pat le lieutenant Louis Ste.
Marie, de St, Constaut,

‘“ Résoln,— Que le gouverneur de cette province,
en essayant de forcer les officiers de milice à lie
une proclamation émanée dans liatention d’empéè-
cher la libre expression de l'opinion publique sur
les résolutions coéreitives du parement britannique,

 

  

folies de la majorité, Si nous avons bonne mé-
moire, Mr. Huot fesait partie lui-même de vette oou-
ragouss minorité qui eût fait éviter les mesures
qu'on reproche à la métropole si son opinivn eut
prevalu.
“ La 4e resolution nous parait absurde commo

tout ce qui sort du cerveau félé de nos grands
hommes du jour; + # # # # L’argeut n’est
point arraché par la violence de la caisse publique,
il l’est par une lui rendue par untribunal supérieur
daus l'absence de justice exercée par la cour infé-
rieure ; il n’ost point dissipé, ravi, emporté, mais il
estemployéà salder nos propres créanciers auxy rels
nos représentants veulent faire Lanqueroute au non
du peuple,

“ Les nutres concessions vantées par lo Canadien,
telles que l’abandou des idées de contrebande, des
pensées de révolte, de l'appel à nos voisius, nous
semblent être bien plus l’etFet dela position pré-
caire où se trouvent maintenant placés nus aire.
teurs que la crainte de la censure de Mr, ao;
car nos révolationuaives voient bien que los idées
contrebande leur font perdre beaucoup d'amis et ils
paraissent presque décidés À abandonner an rêve
laborieux avec autant de facilité qu’ils out déjà dés
laissé le fameux tribut Papineau daus lequel per-
sonne n’a donné.

‘“ Nous sommes loin de ne pas apprécier la pusi-
tion delicate dans laquelle se trouvait Me. Huot, et
si nous avons un reproche à lui adresser, ce serait
celui d’avoir montré trop de témérité; il devait être

sûr que le courtier d'agitation, Mosiu, et sa suceur-
sale de Québec, avaient dressé d'avance leurs bat-
teries ; 1 aurait dû les laisser accomplir leur repré-
sentation en plein air, puis ensuite, en s'adressant
aux hommes raisonables il eut pu faire ftire une

 

 s’est rendu coupable d'an acte qui rend son admi-
uistration plus odiense ; que le colonel Raizène,

par sou refus de faire lire la dite proclamation, a
donné une nouvelle preuve de sa fermeté et de sou |
indubitable patriotisme ; que sa démission da rang
de lieutenant-colonel lui donue de nouveaux droits
à l'estime de ses concitoyens, et en couséquence ce
comité lui offre à l'unanimité ses remerciments.

$ Sur motion de l’enseigae Laporte, de la Lon-
gue-Puinte, secondé pur l’enseigne Frs. Malo, de
la Poiute-aux-Trembles,

“ Résolu,—Queles secrétaires de ce comité trans-
mettent au colonel Raïizène Une copie de la vésolu-
tion qui précède”—(Minerve.)

Quant à “l'intention d'empêcher la libre expres-
sion de l'opivion publique,”c’est nue pure invention
du “comité central permanent :” la proclamation
ne défend point l'expression libre (pourvu qu’elle
soit légale) de l’opinion publique; elle ne défend

 

: point les assemblées paisibles et non séditieuses,
“comme les “ révolutionnaires en embryon ”le pré-

et les exhortations qu’elle comportait, ils ne devaient:
poiut craindre vise laisser guider parelle, puisque
le gouverneur en l’énanant avant lui-même vioté la
loi, qui autorisaitles assemblées publiques pourvu
qu'elles fussent paisibles, Qu'il fallait que M.
M'Donald füt pourvu d’une duse de loyauté bien
oulrée pour venir sans nécessité faire le rôle de
crieur publie dans le bot d’effrayer les braves habi-
tants de cette paroisse, Que sa démarche était in-
prudente, pour ne rien dire de plus, et qu'au Heu
d'étouffer l'opinion publique, elle aurait nn effet
tout opposé, Quel'accueil que cette proclamation
avait reçu daus presque tontes les paroisses du pays
était celui du mépris le plas profond, et qu’il tenait
de source certaine qua St. B......olt on n'avait
trouvé personne assez officieux pour remplir le rôle
de M. M‘Douald, un huissier étranger, qui voulut
lui suppléer, reçut un traitement qui lui fit sincère-
ment regretter son audace. Que croyez-vous qu’on

Onle traita d’une muière toute différente ; on se
contenta de barbouiller le dos et les côtés de son
habit de goudron et d'y appliquer trois copies de la
proclamation qu’il colportait, et de le promeneren-
suite dans les rues du village au milieu des risées du
peuple et des huéos des enfants qui le suivaieut,
Plusieurs voix crièrent alors qu'il en fallait Faire au-
tant a M. M‘Donald, mais M. Cardinal intercéda
pour loi, disant qu’il était une personne revêtne du
caractère de nraynistrat et qu’il méritait un certain
respect. M, Cardinal termina par plusieurs auires
observations judicieuses qui furent bien goutées# #
“Quant à MMDonald, qui écouta avec nne pa-

tience inexprimable les observations de M, Cardinal,
il resta confus et stupefait et prit sans doute en se
retirant la résolution de ne plus retourner dans cetle
galère.”
A propos de cet article, voici ce qu’on lit dans

l Ami du Peuple d'hier :
“ Nons sommes autorisés à démentir ce que la

3haerve à dit par rapport à M- T. MDonald de
Chateausuay. D est faux que M. Cardinal lui ait
imposé silence, et encore plus faux que M. M'Do-
nald ait paisiblement écoutéles insoleuces de ce der-
ner, Nous connaïssous personnellement M. M1,
et nous savous qu'il n’est pas homme à se laisser
insulter, surtout parun M. Cardinal, Le fait est
que M. MD, alu la proclamation tranquillement,
l’a commentée à son aise, et qu’il a été menacé par
quelques individus de voir sa maison brûlée, mais il
les a bravement defiés d’oser l’entrepreudre, et s’est
retiré paisiblement chez lui.”

 

 

 

—_—
M. Giaazos, I. P.—Nous apprenons que ce

ment i Chateaugnay pour y haranguer le public au
nom de M. Papineau, (car il est bon de savoir que
M, Gagnon est maintenaut orateur et possède l’élo-
quence infuse), mais qu'il a regu un acceuil peu
flatteur. Lorsque M, Gagnon commença son dis-
cours, un magistrat du lieu, M. M‘Donald, le pria
fort poliment de se taire et le menaça, s’il continuait,
de Penvoyer en prison, et ce bon M. Gagnon se tut
et renferma dans sou intérieur ses trésors d’éloquen-
ce.
le publie d’un chef-d'œuvre de raree-pèce. Si M.
Gagnon vent nous envoyer son discours, nous nous
ferons un plaisir de le publier par amour pourles
belles lettres, et pour que le pays sache toutes les
belles choses que pense et dit M. Gagnon juge de
paix de Montréal.

| Lu vérité nous sowmes perdus si M. Papineau
peut trouver plusieurs apôtres aussi éloquens pour
prêcher ses principes et soutenir sa cause. /A.duP,) par le bateaule Suint- Geurge,lesjournaux de Mont-

téal d'hier matin ; et aujourd’hui par le British
America ceux a’itier, ;

Le Popuiuère d'hier au soir contientle rapport de
l’assemblée loyale de luudi au comté de l’Acadie.
Nou: regrettons de ne pouvoir en donner des ex-
traits anjourd’hui.

 

 

LA RELIGION V8, M. PAPINEAU.
Nous sommes heureux de pouvoir mettre sous les

veux de nos lecteurs l’extrait suivant des paroles
prononcéeshier par le chef de l’église de Montréal

Encore M. T. Browx, Le Morning Courier de
lundi publie le discours prononcé par M. T. Ss.

: Brown à Stanbridre, le jour de l’aniversaire de l'in-
dépendance américaine.

M. Browa a parlé “ d’un fort gardé par des sol-
dats anglais et pris par quelques filles américaines
qui allèrent en se promenant chasser Ja garnison à
coups de pied dans le derrière.” Certes voilà de
l’'hervïque, dit l’Ami de Peuple, et nul doute que M.
Brownnesoit à la recherche de ces héroïnes ou de
leurs descendantes pour les amener à Montréal faire M à ses pasteurs réunis chez Im à l'occasion du sacre

de Mgr. de Telmesse. Nous ne duutons pas que
R les canadiens chez qui les sentiments religieux do-
minent toujours ne profitent de cet avis qui vient

À d'une source aussi respectable. Nous apprenons
À avec plaisir que messire Chartier a suivi les conseils

une semblable expédition. Ce sera un joli coup
d'œil pour les patriotes de voir défiler le 32e régi-
«ment et le régiment des royaux devant les amazoues
républicaines conduites par M. T. 8. Brown,

“ M. Brown, qui depuis fort longtemps habite
M n'réal, a fait entre cette ville et les villes améri.

Vraiment M. M’Donald à mal agi, car il à privé |

adressa à S. Exec. le gouverneur et commandant en
“chef, en refusant d'obéir à l'ordre général qui loi

[
|
|

|

|
|

savant et distingué personnage s’est rendu deruière-.

 
| de la chambre et à une approbation explicite des

. terrain d’un autre.

tendent pour donner le change à cette opinion;
elle ne défend que l'excitation à la haine du gou-
vernement royal, au mépris de l'autorité légitime,
äla violation des lois, à la révolte, à la trahison.
Le comité ventral permauent sait cela, mais il lui
convient de chercher à faire accroire le contraire,

La Minerve publie, comme ayant été communi-
quée au ‘ comité permauent du comté des Deux-
Montagnes,” une longue lettre que M. Raizène

 

enjoiruait de faire lire à la tête de son bataillon la
proclamation contre les assemblées séditionses, Le
Canadien, en reproduisant. cette lettre, la fait pré-
céder des observations suivantes:

“ La lettre de M. Raizenne i 8. Exc. le gouver-
neur-eu-chef au sujet de la proclamation, et qui a
valu, À ce qu’il paraît à ce monsieur sa destitution
comme lieutenant-colonel daus la milice, a été com-
muniquée an “ comité permanent du comté des
“ Deux-Montagnes,” et s’est fait jour par ce canal
jusque dans les journaux, * * # # # # On y verra
que proclamer le mépris des lois et inviter haute-
meut ses concitoyens à les violer, que déverser l'in-
jure contre les autorités constituées, qu’appelerl'in-
tervention étrangère, en qu mot, que préparer le
renversement du gouvernement du Roi, autant qu’on
peut le faire avant de lever ouvertement l'étendard
de la révolte, que tout cela n’est pas “en coutra-
 diction avec les devoirs des loyaux sujets de Sa
“ Myjesté,” non plus qu'avec “ les principes recon-
* nus de la constitution.” Nous aurions peine à
faire au ban sens de M, Raizenue l'insulte de sup-
poser qu’il s’est latssé lui-même abuser sur la nature
et la tendance des procédés et des déclara ious aux-
quels il à pris part, # + + # + # L’honneurlui au-
rait dit qu’il ne pouvait garder une heure une com-
mission de milice sous un gouvernement qu'il au.
raît résolu de reuverser, même dans lequel il auraît
seulement perdu à jamais fonte confiance. In of-
fet, nous coneevons ditlicilement comment tons los
offiviers de milice qui out participé aux procétés de
certaines assemblées récentes, s’ils en counaissaient
toute la portée, n’ont pas reuvoyé leurs commis-
sions, Mais ce que nons concevons ercare moins,
c'est qu’on puisse, comme a fait le “ Comité per-
“ manent du comté des Denx-Montagnes,” se plain-
dre de la destitution de M. Riizenune comme d'un
“acte arbitraire du même genre que ceux qui ont
“ fait mépriser et détester Padministration tyran-
*“ nique de Lird Dalhousie.”  Pourra-t-on lire la
lettre de M, Raizenne sans reconnaître quil à lui-
même forcé le commandant-en-chef à le destituer 7
Lord Gosford n’auraît-il pas déshonvré lui-même
l’antorité dont il est revêtu, si une pareille lettre
eût pu lui avoir été udressée impunément? La
chose la plus étrangedans cette affaire, c’est que M.
It dizenne n'ait pas fait accompagner cette lettre de
sa démission: c'était une marche qu’auraieat dû lui
dicter les règles de l'honneur et des convenances.”

 

  

ASSEMBLE'E DU COMTE” DE PURTNEUF,
Où en sommes-nous ? M. Morin, dans le Libéral,

accuse ses “amis” de procédés “ déshonnêtes,” et
promet de donner “le discours qu’a prouoncé M.
Huot” à cette assemblée, “ ainsi que sa lettre
écrite précédemment ;” “en comparant ces docu-
ments avec les résolutions qui ont été adoptées,
chacun pourra,” dit M. Morin, “se convaincre que
l’assemblée a été unedéfaite signalée pour le parti
dont M. Huot s’est fait le champion et dont le
Canadien est l'arrane””
Quant à la paternité des résolutions, * Eh! pnis-

que vous les approuvez,” dit-il au Canadien, ‘je les
approuve aussi moi; je w'ai pas plus que vous le
mérite de les avoir fuites; eucure moins en ai-je
proposé ou tédigé de contraires : alors en quoi dif-
férons nous ?”
Voici l'opinion da Populaire sur cette assemblée:

‘“ Les rapports qui ont été faits sur cette assemblée
paraissenttellemeut contradictoires que nous n’avons
pu nous décider à les adopter entièrement et que
pour sortir d’embarras nous avons jugé convenable
de reproduire l’article écrit par le Canadien à ce su-
Jet. Selonles premiers bruits A. N. Morin, M. P. P.
qui semble s’être créé lieutenant-général de l'em-
pire agitatif pour le district de Québec, aurait com-
plètement échoué et pas une âme ne se serait trou-
vée à la réunion pour seconder ses velléités révolu-
tiounaires. Suivant d’autres bruits, Mr. Huot, re-
présentant du comté, aurait totalement écrasé l’agi-
tateur voyageur qui venait établir ses trétaux sur le

Le récit du Canadien nous
semble donner bien peu de crédit à cette dernière
version, et le triomphe de Mr. Huotserait considéré
par nous comme une entière défaite. Notre impres-
sion nous porte à croire que Mr. Huot aurait dû
être le dernier des représentants qui puisse partici-
per à une espèce de censure passée sur la minorité

seconde assemblée et détruire l’eifet de la première,
On ne pense jamais à tout, et nous regrettons que
Mr. Huot se soit compromis au milieu de perfides
amis qui, tout en lui servant Iv main, projetaient de
soulever contre lui d'honnêtes électeurs qui croient

| avoir servi leur pays eu secondant les intrigauts qui
le perdo.ut”

—————

ASSEMBLER AGITATIVE DE NAPIERVILLK.

Voici quelques extraits de la “ Copie olticielle des
résolutions adoptés à cette grande et mémorable ns-
semblée.” ’
Que vous avions des raisous de mettre confiance

dans le dissours de Son Excellence le Gouverneur-
en-chef actuel tors de l'ouverture de la session de
1833, * * * # Mais que notreillusion n’a pas
tardé à s'évanonir lorsque nous avons eu communi-
cation de sir Francis Bond Head de diverses dé-
pêches delord Glenelg,—Que nous considérons que
la commission dite royale n’était rien autre chose
qu'un de ces moyens faux employés pour tromper

 

| nos freres américains avant leur séparation de ln
mére-patrie et que nous sommes intimement con-
vaineus que le rapport de cette commission était un
plau arrêté avant le départ des commissaires d’Au-
gleterre pour ce pays où ils ont apporté avec eux les
préjugés de l'aristocratie européenne contre le peu-
ple d'Amérique, essentiellement démocratique dans
ses principes en fait de gouvernement,

Que" cette colonie a été constamment opprimée
depuis qu’elle est tombée sous le pouvoir anglais,
% #* # #* Queles derniers débats datis ta cham-
bre des Tommaues nous unt fait voir que nous n’a-

Lieu il respecte ln volonté de ses concitoyens et que
nous l'en remercions très sincèrement.

Qu'il est à propos de nommer des comités do vi-
gilance par tout ce comté, avec pouvois d'ajonter à
leur nombre et aussi qu'il serait bon de nommer
Quatre personnes pour ponvair se rencontrer à au-
cine convention qui pourrait avoir lieu en aucun
temps et en aucune place sur les affrires de cette
province.
—
ASSEMBLE GENERALE,

Les signatures pisseut maintenant 2,500 : nous
sounuus obligés d'omettre plusieurs listes.

0ur
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NOUVELILES DIVERSES.
La munitipalité de Boston n refusé d’indemniser

les malheureux irlandais vatholiques dont ln popu-
ace a receniment soccagé les demeures, Un jour-
val de New. York, ie Commercial Advertiser, qua-
lifie ce refus de chose presque incroyable ; mais la
législature de l’état, aussi bien que la municipalité
de Chulestown avaient déjà vejoté les demandes de
l’évêque catholique de Boston et Ursuliues de
Mount-Benediet, dant les propriétés avaieut été in-
eeutiées par la même populace, et les tribunaux,
en nequittant les auteurs de ces violences dans l’un
et l’autre cas, ont proclamé à la face de l'univers
que dans l’état républicain de Massachusetts les ea-
tholiques nu doiveut attendre ni justice ui protec-
tion pour leurs personues et leurs bions.

Le youverneur du Nouveau-Bruuswiek a donné
ordre à la milice du comté de Charlotte de se tenir
prête à tuarcher sous uue heure d'avis. Cette me-
sure se rapporte à la menace d'invasion du territoire
en dispute à la froutière, de la part du gouverneur
de l’état de Maine,

La liste de souscription pourla médaille destinée
a Madame Prevost de Saint Benoit est déposée
chez M, Orv, Les personues disposées À contribuer
à cette marque d'estime sont prices d'y luisser leur
soutribution; Mme, Prevost est In sœur de Messieurs
Globensky de la Rivière du Chène, dont le loyal-
isme est si bien connu—( Ami du Peuple.)

Lundi matin trois voitures attolées de quatre che-
vaux sont parties chargées d'espèces, du commissa-
riat. Cet argent est destiné an laut Canada. Une
oscerte militaire accompagnait ce convoi.—/14.)

Vor.—Mercredi dernier les voleurs se sont intro-
duits dans le magasin d'épiceries de M, Peter Dunu,

 

 
 

 vions plus de justice à espérer de l’autre Lord de la
mer el que nous ne devons plus mettre de confiance
que dans nous-mêmes ct dans ceux que lu nature nous
« désignés comme nos allies naturels,

Quele parlement de la Graude-Bretagne en adop-
tant les résolutions adoptées par lord John Russell
à l’égard de cette province, à commis nn acte de dé-
dit envers les habitants de ce pays, et que nous ne
nous soumettrons jamais paisiblement à cet acte de
spoliation,

vil est du devoir de tont citoyen qni veut être
libre et abhorre l’esclavage de s'opposerpar tons les
moyens en son pouvoir à ce queles mesures de lord
Juhn Russell n'aient leur plein effet daus cette colo-
nie, Qu’en conséquence nous recommandons ar-
demment à tous les habitants de ce pays de ne Faire
usage de rien quo cesoit qui paye des droits et qui
contribue À grossir le revenu de cette province,  #*
* # et qne vous promettons solonnellement de ne
faire ancun usage que daus l’absolue nécessité des
articles suivants: brandy, gin, ram, café, the, casso-
nade ot autres produits de ceite nature,
Que nons approuvous hautement la conduite de

la chambre d’assemblée dans ses deux dernières ses-
sions, qu’elle à fortemeut défendu les droits du peu-
ple qu’on voulait anéantir et qu’au nom de ce mième
peuple elle a fait des demandes voulues par la très
grande majorité des habifants du pays, surtont celle
d'un conseil électif, projet que nous n'abmnulonnerons
Jamais à quelque prix que ce soit, et sans la réalisa-
tion duquel nous ne voyons pas de bonheur et de
tranquillité pour cette colonie,
Que d’après le traitement que nous venons d’é-

prouver tant de la part des ministres de Sa Majesté
que des autres autorités, nous n’espérons plus au-
cune justice d'eux et que uous espérons fermement
que les représentants de co pays sauront ressentir

l’insulte qu'ou leur a faite et qu’ils n’avront plus re-
cours à des prières et à des sollicitations auprès
d’antorités jamais disposées à érouter favorablement
les plaintes d’nn penple opprimé.
Que nous craignons sérieusement que si le minis-

tère anglais ne revient de ses errznrs ét mel en pra-
tique ses projets de spoliation, les habitants de cette
province ne se trouvent tellement mialtraités et in-
sultés qne leur confiance daus la protection de lu
Grande-Bretagne ne se perde.
Que cette assemblée croit devoir s’exprimer en

aussi peu de mots que possible sur l’adiministration
de lord Gosford, et qu'elle declare cette administra-
tion pire que celle des Craig, Dallionsie et Aylmer.
Si les premiers ont été tyranuiques, au moius l’arti-
fice et d'autre chose de pis encore ne s'y trouvait pas
comme dans celle-ci,
Que ui les menaces ni les persécutions du chef de

l'exécutif de cette province où de tont autre oflleier
du guuveruement ne nous empécheront de pour-
suivre notre plan de réforme, et que nous n’espé-
rons cesserja nais de demander l’abolition d’un con-
seil * * # Loni de tous les gens respectables
de cette provinre ct censuré même par des autorités
dignes elles-mêmes d'être censurées par leur faux
rapport.

Que ce comté partage opinion que lu tenure féo-
dale ne convient plus aux besoins du pays et que
cette tenure doit étre remplacée par une plus égni-
table et moins ouéreuse. Qu’en consequence elle
réitère son invitation du 4 juillet de l’an dervier au-
près d’A. N. Morin et L. H, Lafontaine, écuyers,
de vouloir bien prêter leurs grauds taleuts à la com-
plétion d’un plan qui rencontrera l’approbation gé-
nérale de tous les habitants de ce comté, celui de
l’abolitiou totale des druits seigneuriaux.
Que nous sommes d'opinion que cet ancien usage

du dousire coufumier doit disparaître du code de nos
lois, que toutes les hypothôquesf levraient n’être que
spéciales ct que nous croyons fermement que l’in-
troduction des bureaux d’enrégistrement duns les
seigneuries de ce comté serait un grand Lien pour
ses habitants.
Que dans l'état alarmant où se trouve cette pro-

vince, ses habitants continuent toujours d'avoir la
confiance la plus illimitée dans les talents, l'énergie
et le patriotisme de Louis Joseph Papineau, orateur
de la chambre d’assemblée, et qne la bonté avec la-
quelle il a Lien voulu se rendre à la demande des

 

   

 

   habitants de ce comté d’assister aujourd’hui à leur
ssemblée est uno nouvelle preuve de sa part com-

{ donation de

 

aw coin des rues Notre Damo et St. Pierre, et en
ont enlevé divers objets et quelque argent. Les
misérables sont sortis saus que personne les ait en-
tendus.—/11)

—Dans la nuit de dimanche à landi, nous avons
en Un orage très violent, des coups de tonnerre
très forts et multipliés se firent entendre pendant
longtemps. La foudre est tombée en plusiours en-
droits aux environs de la ville, Une pluie abon-
dante à succédé au tonnerre et a duré jusqu’à lundi
suir.—( dl.)

LLECTION DE SrormonT.— Après une chaude con-
testation, cette élection s’est terminée en faveur de
M. M'Clean, candidat constitutionnel, qui a été
élu avec ane majorité de 42 voix. Ceci prouve lu
lausseté des bruits que nos pattioles avaient fail cou-
NE sur ane réaction opérée, disaient-ils, dans le
Mant-Canada en faveur de leurs principes. Les
habitants du Haut-Cavadarestent et resteront bous
coustitutionnels.
 

AVIS.
JEU SAMUEL NELLSON, de la ville de

Québec, imprimeur-libraire-papetier, ayaut fait
  tous ses biens au soussigné pour lui et we

sœurs et frèce, l'éteblissement qui était conduit ci-devant
par te dit SAmurt NeftsoN, continuera de l'être au oom
du soussigné, ju-qu’a nouvel avis, par sun père JOIIN
NEILSON comme fondé de pouvoirs du sUUssignÉ el
comme légalement autorisé pour les intérem és; et toutes
personnes ayant des demandes à fermer conte le dit Sa-
MUEL NeiLsoN, sont par le présent nouflées de lus présen-
ter en forme aurhenique, sans débsi, et toutes personnes
got doivent au die Savorn Netnson, où à la ci-devant so
ci¢ ¢ de NknsoNn & Cowan, sont requises de payer ac dit
Join NeéirsoN, qui est dûnent autorisé à douner quu-
tance,

WILLIAM NEILSON.

 

SEMINAIRE DE NICOLET.
I ES parents des élèves du séminaire de Nicolet
À vt les unis de l'éducation sont informés que

les exercices liltéraires de € <étimaire auront heu le 9 et
le 10 août prochaon. Le prenvère sétire commencera le
NEUF à DEUX heures et DEMIE aocésomi ti; la
second - te DIX à MUET heures st DEMIE du matin ;
La tromën 1 inèine jour à UNE heure e DEMI
aprés-matull Cette dernière sétnce sera terminée par un
plaidoyer sanvé de la distabotion des paix, Les vae tices
conmmenceront ie 11 à 7 heures du matin, et le rentrée des
Gieves auru licu le Z octobre prochain.

JO, LEPIROHON, Pire,
directeur.

Québre, 24 juillet 1877.

S£minaire do Nicolet, 29 juiilet 187.
 

CINO LOUIS DE RECOMPENSE.
ÿ PERDU mars vers 6 henres du soir, prés des

! Booms de M, Suerrarn, UN PORTE-
FEUILLE en cuir de lassie, contenant environ £335 en
bille, et divers papiers privés, tous adressés au capitaine
Joan Hick, du brick active, Quiconque Paura tronvé et
le remertra eu bureau de MM. br Vestuien, TitstoNt
& Co. recevra da récomp nse ci-dessus,

Quévec. 26 jiullet 1837

R OURE FRERES ont maintenant
quement de l’Orontes,

Un vacetient el granl assortiment de cordizes de Là 3
pouecs avec quelques balles de fil à vole etä-eme

Hs ont er main toiles de Daudve, ligneul, draps, casi
mers, paddings et haizes, cotons, inhenne, imprimées

chemises de toile d'Irfande et de Ileguta, chapeaux. bas
-0liers et bottin-+ de dame, schawlis, mouchoirs, fil de
sorte et de co:ot, &e. ec. &u

—AUSSI —
l‘ran!y en pipes, porrer en bonteilles en boucauts de 3

‘anzanes, vin de Porto 100 boîtes de bouteilles p intes €
chopines à vin ctà porter brevetées, sel d'Ispiom, &e,
bleu de la [Lane en boîres de 14 et 28 livres, crown.g'as)
de grindeurs assorties; peistores, bisnche, naire, verte
benn d'Iéspagne, et quelques pa s de jiaue à patente, clous
de 6, 8, 20 et 28 lbs,

MOORE BROTHERS,

 

en débar-

Quénec. 26 juillet 1837.

A VENDRE CHEZ LE SOUSSIGNE*,
RAIS tabinets, damassés et unis, manufacturés
i Dablin pour le comm rece d'automne de

Londres, soies de diférentes l'açons les plas niches ct les
plus à la mode draps, mérinos de France cc, en «ddition
À son assoriment générat de marchandises de fantaisie les
plus nouvelles

—AUSSI—
Bas de soie de coton de laine et gants de diff-rentes sortes,
marchindies unies pour mé ages en toiles à dusps de
Russie toiles d'Elande, nappes damas é-s serviettes et
doileys Toile à esvuie-malns colton à chemises et drap
Jong ds Indes, moves damassées ef ondbes pour rideaux,
avec gumitures cComp'êtes, tapis de Brusselles de laine de
Saxe et de Gilles, tapis de ‘able, co arepieds de Marscilie,
ete. ete. ete. Letont garante de In meld ure qualité et
au public a des prix ectrèmement bns.

HORATIO CARWELL,
Rue du Palais,

Québre 24 juillet 16837,

L's soussigués offrent en vente :—
300 boîtes savon de Liverpool
3) boucauts sucre raffiné

200 quarts lard d'Irla.rde pri ne-mess
50 paniers fui ‘nee
5 surons indigo

50 <acs poivre
10 caisses casse
50 caisses thé hohe
6 bottes huile de palmier
O balu8loiles à draps et à voiles.

  J. M. FRASER & Co.
Qunéhoe, 124

 

let 1837,

   

   

  

    

   

    
  



E
T
T

  

3

   

{que sont possédées les terics en

AVIS PUBLIC.
À suspension des paiements en espèces par les
Banques de New-York à engagé les directeurs

des Bang'ies er-dessous nommées en cette ville à prendre
en considération l'effet qu'une parcille aresure doit avoir sur
le cours du numéraire dans ce pays,

Après la plus mûre délibération, ils sont obligés de re-
connaître que l'effet en sera de faire écouler les espèces des
Canzdas aux Etats-Unis, et comme seul ‘noyen d'empêcher
un effet si ruineux, et de prévenir des conséquences désas-
treuses qui en résulteraient aux intérèle commerciaux et
agricoles du pays, consequences qui envelopperuivnt égale-
went cu inévitablement le marchand, Partisan et le journa-
lier, ils 6e voient forcés de recourir à une inesure semblable,
vn quoi i's sont justifiés par l’opinion unsnime du corps
mercantile, expramée dans des résolution- a-foptées à uve

assemblée publique qui s’est tenue aujourd'hui. ;
En conséquence les directeurs annoncent que les paie-

ments en espèces sont discontinués de ce 1noment.
Les billets des Banques ci-dessous nommées seront re-

çues comme de coutumeen paiement des sommes dues aux
tites Banques et en dépot. et comme la mesure actuelle est
impérativement imposée nux directeurs, et adoptée par eux
non dansun but de gain pour leurs institutions respectives,
inais pour détourner une calamité publique, ils espêrent
avec confiance que les billets de ces Banques auront cours
et passerout comme de coutume jusqu’à ce qu'il survienne
un changement qui permette de reprendre les paiements
ch espèces.

Par ordre de leurs Boreaux respectifs,
Quétee, 16 mai 1877.

A. SIMPSON, cais-ier de la succursale
à Québec de la Banque de Montréal

C. GETHINGS fesant fonction de caissier
de la Banque de Qudéhee,

AVIS.
{ N fait savoir que la succursale de la BANQUE

DE MONTREAL, la BAnqUE vë l Amerique Sup-
TENTRIONALE BnirANNIQUE, et la BANQUE pE QUiuekc,
recevront en dépôt où en échang- pour des billets de banr-
que, des TRANrESs sur la BANQUE DE QuUEVEC signées par
Janes Ginn, Ccuyer, et endossées par Bo Freda, é-
euyer, pour &d., 9d , 15, et 2, Gd., en quelque quantité

 

M ‘que ce soit.
C. GE TITINGS,

fesant function de coissier de la lHinque de Québec.
_ 10 juin 1837.—

N fait savoir que les sou-sigués propriétaires|
du lief et seigneurie du Lac Métis, ci-après

décrit, sis el situé dans le district de Québec, province du
tas-Canada, out fuit requête à Sa Majesté, par entre.
mise de Son lExvellence le gouverneur co chef, pour une
commutation et décharge du droit de quint, du droit de re
lieF, et autres droits féodaux Cchus ou a échoir à Su Ma.
iesté, ses héritiers et successeurs, sur le d.t fief et scigneu-

M riedu Lac Alétis, lequel lac se décharge dans une rivière
du trême nom ( Mévs), ensemble unelicue deterre en pro
fondeur tout autour dv dit Inc, éloigné d'environ deuz- on

ÿ quinze lieues du fleuve Si-Lsirent. nu sud d'icelur, étant le
dit ficf et seigneurie du Lac Métis borné de tous côtés par
les terres non concédées de ba couronces ét pour obtenir
une nouvelle concession en faveur des dits prropriéivtres
soussignés, leurs hons et avant-eause du dit fief et sei-
gneurie ci-dessus décrit du Lue Métis pour Coe a l’aveuir
possé ‘é er frer and comment soceage, de la même manière

» cond common soccuge
dans cette partie ou Iloyaume-Lni de la Grande-Bretagne
et d'Irlande appelé l'Angleterre.

{est pourquoi toutes personnes gai ont ou pruvent cu
prétendent avoir quelque droit présent où à venir, Mmtéret,
Charge où obligation, soit pur hypothèque générale où
spéc ale, expres-e où (ncite, OÙ en vertu de quelque

   

 

54 autre titre, ou par quelque antre moven que ee soil,

dans ou sur les terres comprises dans le dit fivf et
sergueurie ci-dessus décrit, à l’égaid duquel 14 com-
mulation, dé.barge et extinction des droits, charges et
redevances féodanx ct seigneuriaux a été ainsi demandée,
sont requises de signifier par écrit, sous trois mois à cemp-
ter de la date du présent avertissement, leur consentement
où leur refus de consentir à l'abandon, concession nouvelle
et changement de tenure des dites tevree, et à 1x commiuita-
Lion, décharge et extineuon des droits, charges et redevances

# léoëaux et seigneuriaux demandée comme susdir, et de dé-
poser l'écrit contenant leur dit consentement où rcfüs, sous

B le dit délai de trois mois, au bureau du conseil exécutif de

I

cetie province.

JEAN-BADPTISTE-RENE HERTEL DE ROUVILLE,
MARLE-ANNE-JULIE UERTEL DE ROUVILLE,

veuve de l'honorable
Chartes- Michel-Jonberry de Salaberry.

Québec, 12 mai 1877.

AVIS.

 

0° donne avis public par les présentes, que les
soussignés propriétaires dufief et seigneurie

Bde la Itivière de la Maxrdolerne ci-après décrit, Étant 160-

E
I
S

lui sis et situé dans le distriet de Gaspé, en la province du
Bas-Can da, ont présenté requête au Tor par l'entremise
de Son lixcllence le gouvernear en chef, pour demander
la commutation, extinction et décharge du droit de quint.
droit de rehef et autres charges l'éodales échues on à Évheour
à Sa Maj Sté, ses vévitiors er successeurs, sur le fil et
sciqueune de la ilivière de la Magd-leine, situé dans le
district de Gaspé, en ta provinee du Bis Canada. du côté
sud du fleuve Saint-Laurent. d’une licue de front, savoir,

  

R Une deuv-licuc au-dessus et une demi-licue au-dessous de

 

la rivière de la Mazdeleme, te dons du fleuve Saint-Lau-
D ront sur deux lieues seulement de profondeur, avec les
dépendances; et pour abtenir une nouvelle concession aux

ÿ dits propriéranes soussignés leurs boies et ayant cause, du
dit fief et seigneurie ci dessus decnit

R
E

pour être par eux te-
nu enfree and common soccage, en la wène nritière que
les terres sont tenues en celle pattie no Movaume Uni de
la Grande-Bretagne et d'Irlande appotée Angliterre.
En conséquence toutes personnes avant ou pouvant où

prétendsut avoir quelque droit présent où à venir, 1n1érêt.
obligation garantie ou charge queiconque, soit par hypo-
thèque générale où spéciale, expresse où tactte, où en
vertu de tout autre tittre, où de quelque manière que ce
soit, dans où sur lus terres comprises dans le dit fief ce soi-
gneurie ci-dessus décoit, à l’égaid duquel la dite conumu-
tation, extinction et décharge de drous, redevances et
charges léodaux et seigniuriaux à Été ainsi dewandée, sont
averties par les présentes qu'olles atent à signifier par cent,
d'hoi en trois mois, leur consentemeut où leur refus de

ÿ Consenliir a in remise, CONCssion nouvells et changement

BH de tenuedes dites terres, ot à la commu: tion, €, Lon et
À (écharge des droits, charges et redevances févdsux ot sei-
§ anon ux demandee comme dit ost er-dessus et de dépo-
ser l'écrit contenant leur dit consentement où refus, dons
le dit délai de trois mois, au lureau du conserit vsécunf de

  

8 cutie province.

x

JOIIN GREENSHIELDS,
JAMES WEIR,

Dar leur procureur Avoaew l’AaTerson,
Québec, 6 awril 1537.

AVIS PUBLIC
BS lpar le présent donué, quele soussigné pro-

priétaire des fief et seivueurie de Mont-Louis,
ci-après désignés, situés, sis et erant dans le district infé.
tieur de Gaspé, dues la province du Bis-Canada, a fait
application à St Majesté, par pétition aux moyens de son
excellence le gouverneur en chef, pour une co-umntation
etexemption du droit de quint, du droit de relief et antes
charges févdales dues et à être dues & 3a Majed, ses hé-
sItiers CL sticCusseurs, sur ces certains fi f et seigneurte de
Mont-Lours, situés, sis et étant sur a rive sud da fl uve
St. Laurent, dans le district inféricur de Gaspé, dins la
dite province du Bas-Canada, Ja dite scigneurie contenant
à peu piès trois lieues de tront sur te dut fleuve, sur
trois lieues de profondeur, bornée au nord est par
l'Auce Pleureuse, et au sud-ouest par la Riviere a
Pierre, avec les depend nces; et pour obtenir un nouvel
octro! pour lur le soussigné, ses hétuiers et avant cause
des dits sus désignés fief etscigneurre de Mont-Louts, nour
etre dorénavant teous en franc et commun soceage, en la
wine madre que lus terres sont maintenant tevues on

franc et commun soccage, daus cette partie du Royaume-
Uni de la Grande-Bretagne et d'Irlande appelée Angle.
terre,

C’est pourquoi, toutes personnes qui ont où peuvent a.
voir ou prétendent avuir ateun droit, intérêt, sûreté. ehar-
ze ou empéchement, présents où conlingents. soit par by-
pothêque. générale ou spéciale, expre se ou impliquée,
sous aucun titre où par aucun nutre moyen quelcongue,
dans où sur les terres comprises daus les sus désigné tief
et seignearie, pour lesquels les ditus commutation, ex-
emplion et extinction des droits feud ux et sergneuriaux
ont Été ainsi demandées, sont par le présent equises desi-
gnifier en écrit, a'hui en (rois mois de calendrier, de la
date dus présentes, leur consentement où refus à la rési-
gration, nouvel vetroi et changemeut de tenure des sites
terres, et de la commutation, «semption et extinetion des
droiss, dues et charges féndaux et seigneuriaux demandés
comme susdit, et de déposer tel consentement où refus,
dans lu dite période dernièrement tnentionnée de trois mois
de calendrier, au Lureau du couserl exécutif de cette pro.
vince.

   

i . MATIHEW BELL.
Trois. Rividres, 28 mars 1835. 59 1
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CHAMBRE D'ASSEMBLEE, Québec.

RsoLuTiox du 3 février 1810, telle qu’a-
meudée par la chambre le 9 décembre 1835.

Résolu,—Qu'«près li fin de lu présente se-sion, avant
qu'il soit présenté à cette chambre aucune pétition pour
ublenir permission d'introduire un bill privé pour ériger un
pont où ponts; pour régler quelque commune, pour régler
quelque cherain de barrière ou pour accorder à quelque in-
ividu où À des individus quelques droits où privilèges ex-

clusifs quelconques, ou pour altérer cu renouveler quel-
ques sctes du parlement provincial pour de semblables ob-
jets, 1l sera donné notice de telle application qu'en se pro.
pose de faire dans un des papiers publics du district publiés
dans la langue ang'uise et dans un de ceux publiés dans la
langue française s'il y en a, et pir une affiche posée à la
porte de l'église des paroisses qui pourront être intéressées
à telle application ou à l'endroit le plus publie, s’il n’y a
point d'église pendant deux mois au moins avant que telle
pétition soit présentée,

12 mars 1817.
Réolu,—=Qu’d l'avenir cette chambre ne revevra des

pét.tions pour des bills privés que dans les premiers quinze
jours de chaque session.

22 mars 1810
Résolu,—Qu'’après la présente session, avant qu'il soit

présenté à cette chambre aucune pétition pour ob enir per-
mission d'introduire an bill privé pour ériger un pont de
péage, la personne ou les per-onnes qui <e proposerant de
pétitionner pour antel bill. en donnant la notice ordonnée
par la règle du troisième février mil-hnit-cent dix, donne-
ront aussi de la miêsne manière tin avis notifiant les taux
qu’el'es se proposeront de demander, l’étendue du privilège,
l'élévation des arches, l'espace entre les culées où pihers
pour le passage des cajeux, cages ou bâtiments, et men-
tionnant si elles se proposent de bâ‘ir un pont lévis où non.

4 mars 1854

 

 Ré olu,—Que tout nétitionnaire demandant onprivilère
exclusif, déposera entre les moins du greffier de cette cham-
bre ne somtne de ving:-cing livres avant que le bill pour
tel privi'êge exclusif soit passé à la secondelecture, pour
payer cor partie les dépenses du dit bill privé; laquelle
SONIRC sera remise AUX pétitionnaires s'ils n’obtieunent pas
La passation de Hrloi.

( Attesré)
War, B. LINDSAY, Greff Assemblée.

DTA À être inséré, dans la langue fr “nçaise une fois par
semaine, jusqu'à la prochaine assemblés de li lérislature,
dans La CGaxvette de Québec de Neilson, La Minerve et
dans une des gozettes publiées dans Ia même Tangue, daus
los distriets des Prois- ftivières, Gaspé et Saint-François,

AVIS
"pous ceux qui ont des réclamations contre la

succession de feu dame veuve RonIsson, en

     

 

 

  

son vivant irarehas.de à St-Rtoch, de cette ville, sont pré. i

venus de prds enter lears comptes dument attestés; et cenx
qui doivent à la dite succession sont également p Évenus
de paver au soussigné faubourg St-Valber,

FELIX-TIIOMAS BIGAOUETITE,
exéruteur tesctamentaires

Jlws .Québec, 12 jniltet 1857.
  

F soussirne, exéenteur testamentaire de sieur
4 CORNELIUS BROWN, décédé à Kibocoek,

Laie des EEsquimaux prie toutes fes personnes qui sont en
possession dy qnelques effée s appartenant à la succession

ta dit C. Brown, où qui sont endettées envers 1velle, de
lui rent ttre le montant de leurs comptes immédiatement :
et celles qui ont quelques réc'amnatious contre la dite suc.
cession, de les transmettre ducment authentiquée, soit à
“on bureau rue St Pierre, Basse-ville ; soit en l'étude de
CM. DEFOY, écuyer, votaire, lfaute-ville, rue St-
Joseph.

VICT. HAMEL.
Québec, 1juin 1837. ud

  

i IL soussigné announce respectucusement i ses
À anÿs et au publie, qu’il a ouvert sa boutique,

comme tapissier et meublier, à Saint-Roch, tue du l’ont,
n. 4, où lon pourra se procurer tous les articles en sa

ligne, au plus bas prix, les micox faits, et des meilleurs
mmalériaux.  Îleconnaissant des faveurs passévs, il espère,
par une attention sans relâche, mériter l’appre batioo fu-
ture du public

THOMAS LARIVIERE DIT VOYER,
Québec, 10 juin 1837,

AVIS,
i IL soussigné informe respectucusement le pu-

blie qu'il continue d’agir comme

COLLECTEUR DE COMPTES.

périence et ses connaissances locales, jointes à ure atten-
tion stricte etd une grande ponctualité, lui assurerunt une
part de la faveur publique.

Les avis, cireulures, vte, dont ln disiribation lni sera
confiée. seront renns à leur adres:e avec autant de som que
d'expédition.

Lies ordres laissés pour lut au bureau du ia Mazetle, 108
de ia Montagne, seront promptement exécutés.

JOSLP1i JOUNSON.
Québec, avril 1857,
 

COMPAGNIE D’ASSURANCE

L'ECOSSE.

I ES Soussignés sont autorisés par la Compagnie
4 & Assurance du Ouest de I Ecosse,iv assurer les

propriétés de toutes descriptions, contre les pertes ou dome-
mages par le feu. aux conditions les plus raisonnables et de
régter ies toutes pertes qui peuvent avoir livu, aussitèt que
le montant en sera prouvé,

RODGER, DEAN & CO.

DU OUEST DE

Québec, 25 mars 1856.

ASSURANCES SUR LA VIE:

COMPAGNIE DU ROYAUME-UNI,
CRETE PAR ACTE DU PARLEMENT,
Lt ayant son siège à Londres.

 

CAPITAL, UN MILLION STERLING.

LUTTE compagnie offre les garanties les plus
sûres, par un ample capital actit, et présente

de grands avantages, par au tarif très-modéré de prime- à
payer, qui s'uccommodent à presque toutes les positions
elteusiesétrs delavie, Lorsqu'on «sure. d'après l'E.
chelle récutière, pour toute Le période do In vie, on peut,
pendant CI. #05, lisser une moitié de fa prime non payée,
peur être alors, avec lus intérêts dédutte dela police, ou
bavée à la commodié du l'as-uré,
Ceux que voudraient pourvoir au bien être des plus jen.

nes membres de teur famille, peuvent le Fire à peu de
frais d'apuès le Gtil, St, par exemple un homme âgé de
A0 ans, désire assuter, avenant sa mor, à son fils azé de
dix ans, nue somme de mile louis al le peut en pavant,

sa vie d'rant, Une somme annuelle de 312, 17s 11d.° Un
mari a) dre de SO ans, si veut qu'à sa mort sa femme
teçoive 1.000/ , peut lui assurer cette comm - en pavant an.
nvellement 266 135 6d. Donx indwidus, âgés Pan et
Pautr. de 20 aus, peuvent, par un pecatnt aout) de SL
11s. Sd. chacun assurer ou survivant, à la ntort de l'on
où de l'autre, 500, Les artisans et autres perdent sou-
vent des créances par le décès du débiteur avant qu’il se

sot ove en élat de parer la dette. ls éciteraient de
parertles pertes en assurant sa vie à une perte prune an-
nuelle,

Li y n divers autres modes d'assurance, comme les échelles
asceudante et descendante, la vie du plus Jean cantre
celle du p'as âre : ce dernier mode est à bis prix et on le
trouve utile en assurant des dettes.

Les soussignés prennent la liberté d'appeler l'attention
du publie sur les avantages offerts par cette comprignie qui
a mérité érinemment sa confiance, « d'annoncer qu'ils
sont prêts à recevoir des propo-itians pour assurances sur
li vie, et àfournir toutes les informations qu’on pourrait
déstrer à ce sujet. Où peut compter que les communiea-
tions par lettres ne scront point négligéos,

Medcein consultant, —J. Racer, écuyer, M. D,

TREMAIN & MOIR,
Ageuts pour les Canadas.

 

   

 

Quéhee, 50 juillet 1955,

EN VENTE, PAR SYMES & ROSS,

1 HUM de Déméramfort, sucre ralliné et casso-
nade, vin de Madère en barriques et quarts,

excellent vin de Nérès en caisses de 3 dauz unes. bouchons
à vin el conmens, moutarde en pots de 4 et Livre, hous

telles de gingembre moulu, p.quets de 20 Livres 5 pemntu-
tes, tas 1°. hurle du Tin, cordage, anvres et cheines, vitres,
bled et farine, Lie de Cana’a et de Hambourg, bœuf du
Canada prime ef prive mess,
Québer, Z juillet 1537.

EN DEBARQUEMENT ET A VENDRE :
ARD d'Irlande, mess et prime-mess, nonvelle-
ment embarrillé et d’ane qualité supérieure.

II. WN. JONES,
4, Commercial Buildings,

14 juin 1877.   

JUAILLERIES, MONTRES, &c.

L. BENJAMIN |
IENT d'arriver de Londres avec un assorti-

ment choisi de joailleries à la mode, en or,

dito é-vaillé, dio à mosaïques, montres, et un assortimen!

général de marchndises de sa ligne au n 2, rue de la Fa-
brique, place du marché de la Haute-ville.

N. B. Il achète l'or et l'argent vieux. . .
Madame REnsanin est venue s'établir au même endroit.
Q'ébec, 7 juin 1827,

HABITS, CULOTTES ET VESTES.
I vient d’être reçu trois valises des objets d'ha

billement ci-dessus, de Srurz & Co. de Lon-
dres, lesquels sont offerts nux messieurs de Québec, au
prix coûtant, pour argent comptant.

© H. CARWELL.

 

 

 

Quéhec, 6 juin 1837.
EAU DFE SOUDE.

Brod & URQUHART ayant été nommés par
MVM. Nixox & Co. fabricants d’eau de soude,

leurs seule ngents, prennent la liberté d'appeler l'attention
du publie sur cet article qui est d’une qualité très-supé
rieure,

Ayant établi une superbe fontaine dans leur Apothi-
cairerie,

Haure-virrE-— Rue Saint Jean, n. 15,
ils invitent un publie éclairé à venir juger de la qualité !ur-
même.
On fournit les familles, Jes bôtels, les bateaux à vapeur,

&e. »
On prie COMPTANT,
Québec, 24 mars 1877.

CLOUX COUPES MACHINES A CARDER &c.

ES soussirnés offrent en vente un assortiment

 

et de la meilieure qualité de ta fabrique de Beaver, Mont-
réal.

Aussr —M'ichines À carder et cardes à ma/ns de la meil-
leurs sorte,
AUSSI.-—Un assortiment de PETITS ANPRES CL CABLES

DE CITAINE.

J. M. FRASER & Co.

  
GRAINS ET PROVISIONS. Ï E sonssigné informe respectuensement le public

4 de Québec, et la campagne, qu’il anra con-
stammenten main. pendant l’année, aux bangars des bar.
ques-d-vapur, (steamboats) quais de G: ndie et de [Tunt,

| un grand assortiment de provisions et grains, telle que Le.
| PAIS, AVAINE, ORGE, BLE D'INDE. FARINE, LARD, SAINDOUX, “
BEURRE, HŒUF SALE’, PATATES, Ke, &c.

—AUSSI.-=—
Au Palais, en FFANGAR, FOIN ET PAILLE en

BALLOTS Cf 211 HOTTES.
Ces articles seront importés tant d’Angieterre, que du

Haut. Canada, ot du district de Montréal, et seront achetés
de première main. ce qui donnera l'avantage de les vendre
au-dessous des prix du marché de Québec.

ALEXIS BENOIT.
Québec, 29 juin 1837. _594

GRAINES DE JARDIN FRAICHES.
E sonssigné vient de recevoir un nonvel appr
visionnoment de CRAINES pe JARDIN €

p£ FLIEUR ANGLAISES (Pan LA vore ne New.
York) er AMERICAINES, GARANTIES DU CR DE

Si.

 

 

  

—AUSSE—
Graines de MWil (timothy); trèfle rouge, blanc cot cra

moisi; luzerne, grosse biitterzve (mangle-wurtzell), ete.,
ete,, et quelques Racines bulbeuses.

J. J SIMS,
Apothicaire. Droguiste,

Haute-ville, place du Marché.
Québor, 98 mars 1877. us

FORTE-PIANO A VENDRE.
N forté-piano A patente, carré, supérieur, de
la fabrique d’AiMiNE & Co, poli français, ra-

ranti par le professeur Heury Hartz.
G. D. BALZARETTL

 

 

TFORTE-PIANO. 
Possédant bien les deux langues, il se {latte que «ou ex- |

| NA AXTAM & BOURNE offrent en vente :— |

21 jnin 1877

MXAN & BOUBNE offrent en vente:
Trois forte-piano snpérieurs, de la fabrique

de MM, MorvIMER, ANDERSON & Co, Edimbourg.
| 14 juin 1977 

Savon, chandelles, indigo, sucre raffiné, tabac
en feuilles, thé twsnkap, huile de lin, peintures, pipes à
fumer. clous 54 à 28, vitres, pierre-bleue, Ke. &c.

14 juin 1837,

AXHAM & BOURNE offrent en vente:
30 quarts de LarD d'Irlande prime mess,

1ère qualité.
22 mai 1827.

 

AVENDRE:
UETQUES chaldrons de CITARBON supé-

:$ rieur, à grille et à forge, en débarquement.
S'adresser à

A. HAMILTON,
Quai de Hréhaut,

ou à TREMAIN & MOIR.

27 mai1837. _ 
A YENDRE:

UELQUES grosses de Bouteilles à Bière de
gingembre. S'’adresser à

TREMAIN & MOIR.
27 mai 1857. 

A VENDRE:
FEIRENTE CINQ MILLE BRIQUESde front

de Bridgewater, se débarquant de ln Cybèle,
S'adresser à A. HAMILTON. quai de Breh-ut, ou à

TREMAIN & MOIIL,
quai MacCallum.

A VENDRE:

OUZE. boncauts tabac en feuille de Virginie
marchand
50 casses thé twankay de la compagnie

1 tonne mchisse
50 quarts arcanson n, 1
100 bites savon de Montréal

—Jot attendus sous peu,—
Biz, t bac en torquelte. poivre, citrons, oranges. raisins,

café, avetines, balais de bled-d'inde, bœuf, lard, saindoux,
Leurre, et farine.

22 mai 1877.

 

D. VASS & Co,
roin visà-vis de chez L. T, Macpherson, écuyer.

Québer, 20 avril 1857.

Fins, bière en bouteilles et marchandises de manu-
Jucture britannique.

A VENDRYE,—Les marchandises suivantes qui
viennent d’arriver et se débarquent de l’21Z-

bisonvenant de Londres :
2 barriques
JO quartants

100 douz. bière double.s’out de Barclay et Perk'n,
en bonca 11s du 4 douz.

50 dito marinates assorties de J. J Frost, en cais-
sus de 1 et de 2 douz

Moutarde de Durham superfine en barils
Un ascottiment de parfumerie de liendrie, savon

Windsor bianc et brun, savon des Isles, savon
i barbe et autres de la meil eure qualité

Souliers et bottines, F-çon de Londres, de ia moil-
lesre quali:é, pour les dances et pour les mes-
sieurs

Vretelles, jarretières, &c., &c , de gomme élastique
Quantité de lignes de sonde, de loc. de pêche, cur-

deaux, fils retors, ficelle, &c. &e,

Juin blane supérieur ct trés choisi Poudre de chasse
Plomb à paterte quincaillerie
Allumettes Incifères, coutellerie
Capsules à percussion de lu fabrique de Davis de

Londres
Ornements religieux bronzés, vernis et dorés
Sonnertes de table de diverses grandeurs
Lampes de stireté portatives, pistolets de poche, fu-

sits de chasse, &c.
Clous et fic: es, peiles
Soudure et trs à souder
Valles, meillonre mine de plomb du Mexique, &c.
GO quarts goudion et brai superfins.— S'adresser à

G D. BALZARYTTI,
Haute-ville, tue du Palais,

ou i
THOMAS SAUNDERS,

propriétaire, quai MacCailum,
Québee, 26 juin 1827. 1wud

A VENDRE,
ENT VINGT ACTIONS de la BANQUE
DU PEUPLE, à un EscompTE libéral. La

somme de £800 a été payée dersuset il reste £700 3 payer
à demande.

ALEXIS BENOIT.
Québec, 8 juin 1837.

IENT d'arriver et à vendre par le soussigné:
150 quarts d'huile de loup-marin
200 do dehareg vert et frais.

M. BORNE.
Québec, 10 juin 1837, nd

TELESCOPES ET BAROMETRES,
VENDRE deux des meilleurs TELEscopPEs de

f 30 pouces, avec trépied de cuivre, dans une
caisse d’acajou.

Quatre haromètres élégants avec thermomètres, bygro-
mètres et niveaux, dans des cadres, poli francais et porta.
ils,

G. D. BALZARETTI.

 

21 jnin 1877.

A VENDRE PAR LES SOUSSIGNES:
[NQ cents quarts lard de Hambourg prima-mess
100 tierçons et quarts vinaigre de vin de

France clarifié
50 paniers verre 100 paniers bouteiiles à vin
500 boites et demi-buites vitres de grandeurs assor-

ties

—AUSSI,—
Can.d2-vie en barriques et pipes, Noix, Raisin muscat

et de Malaga, Savon, et lenr assortiment accoutumé de
Vins en futuille et en bouteilles, conststant en Pocto, Bor-
deaux, Champagne. Madère et Xérès. _4 constant de clonx conpés de toutes orandeurs |

—Et en entrepot—
20 pipes, 5 barriques Eau-de-vie de Cognac, marque de

i Larue,
ILE MESURIER, TILSTONE & Co.

Québee, 28 jun 1827.

A VENDRE CHEZ LE SOUSSIGNE:
EINTURES blanche nos. 1 et 2. jaune, dito
brevetée, verte et brune d’Espagne en barils

de 28 livres, masthe en vesstes, Mine de plomb, huile de
lin bouillie double, blanc de céruse, moutarde en barils et
en boîtes de fer blanc d’un quazteron, noir à souliers;

, Blé, orge, avoine et poiss
‘Toile à draps blanchie de 10 quarts, toile ouvrées et à

voiles;

Peaux de veau, cuir (kipp), et lizneul

—Et attendu dejour en jonr,—
Unassortiment sunérieur de FMience.

HENRY BURSTALL,
rae Ssult-nu-Matelot,

124dQuébec, 5 juin 183

 

 

A VENDRE:

INQ CENTS quarts fleur superfine de Dautzic
et de Hambourg
100 sacs biscuit

! 22 tonn s chum de Demerara fort
| 10 barriques eau-de-vie de Cognac

19 do cassonade brillante
7 tierçons do do

10 barques socre raffiné
i ¢n tercons do do

ICO boîtes pipes à fumer
500 rames papier à enveloppe

4 quarts alun
30 donzaines peaux de veau
50 do basane.

LAURIE & BURNS.
Québec, 5 juin 1837,
 

ES soussignés offrent en vente :—
300 Loîtes savon de Liverpool
50 boucauts sucre ralliné

200 quarts lard d’Irlvade prime-mess
50 piniers fii-nce
5 surons indigo
50 sacs poivre
10 caisses casse
50 caisses thé bohée
6 bottes huile de palmier
50 balles toiles à draps et à voiles.

J. M. FRASER & Co.

 

  

Québec, 12 juillet 1857.
 

ES soussignés viennent de recevoir de Bor-
4 deaux, par la Themis, an nouvel approvision-

nemunt de vins de France supérieurs, consistant ea
Champagne crémant
Clhuweau Lafitte en pintes et chopines
Vin de Sunt. Julien, vendange de 1828.

J. M. FRASER & Co.
Qaébee, 27 juin 1837.
 

ES soussignés offrent en vente :—
1000 boîtes savon de Liverpool

50 balles toile à voiles ot a drape de Dundee
50 lunneaux morue sèche, première qualité, en

boucauts, et prepre à l'exportation,
J. M. FRASER & Co.

Québec. 3 juin 1837,
 

theria, les médecines brevetées suivantes:
>xvait de salsepareille de Butler
me céphalique de Collin

Tabtestes vermifuges de Ching
Carainarnif de Dalby
Pillales antibithieuses de Dixon
Baume de morrube
Lotion de Gowland
unie calcinée de Henry

Eimnyp'ivres de Simdwell
Pillules et poudres de James
Vésieatoire à chevaux du lieut. Jimes
Apéntif de Moxon
Salsepareille de dito
Pillules de camomile de Norton
Baume d'anis de Powell
Ka ydor de Rowland
S-1 ce Chelt de Swory
Essence de moutarde de Whitehead.

LbILGG & URQUIIARI.

i ES soussignés viennent de recevoir par l'Ælex-

1
  

   

 
Rue St-Jean. n. 13,
51 un 1857,

ES soussignés viennent d’ouvrir une caisse de
la CELEBRE PARFUMERIE DE IlENprir. Ils se

flattent queles articles suivants seront trouvés dignes de
l'attention du publie: .

Leprit de lavende parfum

Fa de lavende
Lait de roses veritable
Crèmede dito
Vinaigre aromatique
Sel de senteur piquant
Savon de Windsor brun en paquets
Into dito blanc en diio
Dito de fantaisie
Pitre à barbe
Brosses à cheveux, à dents, à ongles et à barbe.

BILGG & URQUHART,
chimistes.droguistes

Rue Saint-Jean, nm. 13. 10 mars 1857, __

 

 

I soussigné offrira en vente, à son magasin,
sous pen de jours, une collection magnifique

et nds considérable de livres d’auteurs les plus modernes
et les plus en réputation, sur la loi, la littérature et la reli-
gion, en telivure, Cartonnage et brochure à des prix très
bas ;

Aussi, un assortiment magnifique de tableaux peints à
Phuile. savoir :—

1 Clir:st mourant, d'après SENTIES, 9 pieils <ur 6 picds,
1 Christ mourant, d'après P, pe CHAMPAGNE, 21) pou-

ces sur 17 pouces.
Baptême de Jésus-Christ, d’après SiGNoL, 5 pieds sur
54 pieds,

-

vds,
Sto] hérèse, d'aprés D. Guests, 6 pieds sur 4 pieds,
Ste- Famille, d'après Gornsiss, 5 pieds sur 7 pieds,
Ascension, d'après Lentus, 5 pieds sûr 7 pieds,

1 Assomption, d’après Lennvs, 5 pieds sur 7 pieds,
Sacré-cœur de NS, Jésus-Christ, d'après Lesnun, 6

pieds sur 4 pieds
Sacré-cœur de Marie, d'après LEnaus, G pivds sur 4

pieds
Saint-Laurent, d’aprés Runens, 6 pieds sur 4 pieds
Saint. Roch, d’après LEGUIDE, G pieds sur 4 pieds
Sainte-Anne, d'après RUnexs, G pteds sur 4 pie-ls
Sain*- François-Navier, d'après Munexs, G pieds sur 4

pieds
Suinte-Goneviève, d’après Græann. G pi>ls sur 4 pieds

—
—
—

 Sant.Joseph d’aprés LEnnus, 6 picds sur 4 pieds
Sont -Jeau- Baptiste, d'apres Barixeu, 6 pieds sur 4

pieds.
HENRY VASSEUR,

Rue du l'alais. n. 15

1 St- Antoine de Padoue, d'après SENTIFS, G p'eds sur 4 |  

LOUER, et en livrer possession le ler mai
1838:

Les Bâätimerts, Quais, Booms, &@, à Spencer Cove,
à présent occupés par MM. Atkinson, Usborne & Co.

S'adresser à
GILLESPIE, JAMIESON & Co.

12 juillet 1857. 

VENDRE, ensemble ou séparément, deux
EMPLACEMENTS situés en cette Haute-ville de

Québec, rue du Palais, contenant chacun vingt deux pieds
et six pouces de front sur la dite rue, sur cent cinquant:
sept pieds de profondeur, bornés au sud par Wum. Wilson, A
écuyer, et au nord par Made: NicGregor,.—avec les ma-B
sures des deux maisons incendiées l'été dernier.

L’un des dits emplacements appartient 3 Thos. C §
AYLWIN, écuyer, et l’autre à Li dite Dame MeGnecon.
Vour plus amples infurmations s'adresser à ROBERTE

SYMES, écuyer, ou à
LOUIS PANET,

Québec, 24 mars 1837. ud notaire.

EN VENTE:

 

IENNEN

 

du navire:
200 tonneaux sel de Liverpool
109 quarts fleur de farine extra-superfinie
112 boîtes vitres.

S'adresser à
THOMAS FROSTE & Co.

Québec, 21 juillet 1857,

EN VENTE:

ESsoussignés viennent de recevoir par la bar-
que Ant, en droiture de Dautzic:

Farine
Biscuit
Lard
Bauf
Avoine

Et un lot gournables de el Êne et de sapin supérieures.
—En main,—

Lard et Bœuf des marques les plus recherchées, salés
dans le Haut Canada et les Iitats. Unis

ALLAN GILMOUR & Co,
Quai d’Irvine.

 

Québec, 7 juillet 1837.

A
 

VENDRE parle soussigné à son hangar rue
Saint Paul :—

250 quarts d'hile de loup. marin
500 do de barengs, Iêète qualité
10C0 peaux de loup-mazis,

M. BORNE.

 

thee, 50 juislet 1877,

MADRIERS DE PIN ET D'EPINETTE,
VENDRE,— Madriers de pin brillants et flo- |

À tés, de toute qualité.
-—-AUSSI —

Dito d’épinette brillants, fr-ichement sciés,
Wa, PHICLIPS,

Ruelle de la Viville Douane.
Québce, juil'et 1827,

A VENDRE CUEZ J. IL.ORKNEY,
Rue SauT-.u-Marrror, No, 12

IyaPS, Casimirs, Flessinzues, Draps de pilote,§
Flanelles, Couvertes, Frous de Guernesey,

Moires, l’ranges, et Quute.

—AUSSE—
Un assortiment générai de marchandises appropriées à la

15 jniliet 1837. Gsow

4;
FA
Pierre :—

250 mino‘s maïs (bled d'Inde) de Virginie,
qu'il vient de recevoir.

—AUSSI,—
Bled froment
À voie
Pois
Sel

» Farine entière
Savon, &e. &ce

Québec, 17 juin 1837.

CS A VENDRE:
SEL de Liverpool à flot,

 

D. VASS & Co.
Québce, 22 mai 1837.

RESINE.
(C'ISQUANTE quarts à VENDRE par

D. VASS & Co.,
Mars 1837. quai de Goudie.

A VENDRE,
IIARBON à GRILLE de la meilleure qualité
en débarquementsur le quai MacCallum,
Charbon à forge dito dito sur le quai des Indes
Eau-de vie couleur de paille, d’une qualité supérieure,
au gallon où à la barrique

S'adresser à CIIARLES POSTON,
rue Saint-Pierre,

Québce, 26 juin 1837,

LES REVELATIONS DU CRIME,

ou

CAMBRAY ET SES COMPLICES;

PAR F. R. A.

ET ouvrage est maintenant en vente chez MM.
Cary & Co, FreCIIETTE & Co, NEILsON, et

Cowax & Co.
Québec, 20 juin 1837.
 

VENDRE au bureau dela Gazette de Québec,
à Lon marché pour argent comptant, un des

célèbres BAROVETRES PORTATIFS de Guay
Lussac, dans un Gtur de cuir.
_ Québec, 24 juin 1857.

L’ALMANACH DE QUEBEC]
POUR 1337.

I son, et à VENDRE chez les diiférents li-
braires de Québec, Montréal, et l'rois-llivières,—prix 3s. §

Québee, 2 mars 1857.
 

LIVRES D'ECOLKE ET DE PIËTE, &e.
N trouve chez W. NEILSON, Libraire, à
Québec, rue de la Montagne, No. l4:—

Tous les différens livres d'école et de piété en usage ici;
Aus 1 des livres français et anglais sur les sciences, les arts,
lu littérature, &c.

Liste de quelques livres d'école et de piété.

Abrégé de l'Histoire du Ca- | Grammaire l'rançaise par
naila, à l'usage des écoles, | Lhomond. ;
le et 2de parties, par M. Grammaire de Siret,
Perrault. Grammaire et Exercices de

Dito dito, 3me partie, dito. Chambaud. ;
Abrégé de Mytho'ogie, à Grammaire de Lévizac.
l’usage des maisons d'édu- Tableau de la Messe.
cation, par M. Moustalon. Instructions de la Jeunesse.
Histoite Abrégée de l'An- L'Office de la Semaine-
cien Testament avec celle Sainte,
dela Vie de N. 8. Jésus Le Nouveau Pensez-y-bien
Christ, à l'usagedes écoles. ou l’âme pénitente,

Nouvel Abrégé de Géour1- Neuvaine de St. Françoi-
phie Moderne, 2de Idi. Xavier,
tion Imitation de Jésus- Christ
Alphabet Français. Journée Chrétienne,
Petit Catéchisme. Oitices de l’Pglise.
Grand Caiéebicme. lfeures Romaines,
Nouvelle méthode pour ap- Livre de Vice

 

 

prendre à bien lire. Cet formulaire.
cuvrage regarde les com- Processional.
mençans et les conduit Vespéral,
graduellement d’aue ma- Graduel,

Ixtrait du Processional.
Grammaire latine par Lho-
mond, &e. &c.
De Viris illustribus,
Virgile, Huoraces Cicéron.
César, Ovide, &e. &e.&c.
Papier, encre, ardoises, era-
vons, plumes, encriers,cx-
emples pour écrire, et tou-

| tes les fournitures d'école.
| à des prix très modiques.

mière fort aisée.
‘Traité d’arithmétique pour
l’usagedesécoies, par J, À
Jouthillier,

Dictionnaire de poche, an-
glais et Français, par Nu-
gent

Recueil chotsi ae traits hoe
toriques et de contes niu-
raut par Wanustrocht,

 
N.B.—On fait une diluciion considérable à ceux quR

achètent on gros. et de méme aus marchands de la campagne

   
   

  

   

   

   

T d'arriver par la Catherine, Long-§
muir, de Liverpool, et seront vendus à Lord

 
VENDRE chez R. LATHAM, à ses mara-}
sins à l’encognure des rues St-Paul et St-§

 

AINTENANT PUBLIÉ, par Sauver Ner-B

 

Conn
Craw
Com:
Chill,
Cumi
Corn
Camp
Cliff
{Corn
Carro
Cowa
Cann
Conn
Corne
Corne
Corn«
Corn
Corne
Chill
Cliffe
Court
Court
Corn
Darv
Doric
Drap
Drcle

Dugg
Dunn
Dicki
Dodd
Doyle
Doyle
Doyle
Doyle
Doyle


